
Aspect de la vie anglaise

En Angleterre, dès que la saison est propice, des équipes de femmes
écossent les petits pois nouveaux pour les hôtels et restaurants du voi-
sinage. Elles se réunissent au marché même et peuvent ainsi faire la

causette en travaillant.

M. van Zeeland
aux Etats-Unis

Note politi que
Pour un désarmement

économique :

Poursuivant l'enquête dont il
avait été chargé en vue d' un désar-
mement économi que, M. van Zee-
land se rend aux Etats-Unis. C'est
là, pour lui, une partie d'importan-
ce, car dans une telle entreprise
l'Amérique est évidemment destinée
à jouer un rôle de prem ier p lan. M.
Roosevelt a été considéré , on le sait
en effet , comme étant l'homme qui
serait le mieux à même de présider
une conférence économi que mon-
diale, si elle se réalisait.

En présence des fro ntières tou-
jours plus étroitement f ermées, pa-
reille tâche est devenue indispensa-
ble si la p lanète ne veut pas périr
par asphyxie. Tout le monde le re-
connaît mais personne n'a le cou-
rage de faire le premier pas. M. van
Zeeland a donc bien du courage de
s'être lancé dans l'aventure.

A-t-il été satisfait déjà de ses pre -
mières conversations en Europe ? A
Londres et à Paris, il a rencontré
une bonne volonté certaine. Auprès
des nations à tendance autarchique,
l'Allemagne et l'Italie, on semble lui
avoir posé certaines conditions, tou-
jours les mêmes au demeurant :
qu'on rende à Berlin au moins l'une
ae ses colonies, qu'on lui donne la
possibilité de posséder à nouveau
certaines matières premières absolu-
ment nécessaires, etc., etc. Rome,
de son côté , semble exiger qu'on lui
consente enfin les emprunts qu'elle
réclame depuis longtemps et dont
elle a besoin pour son économie in-
térieure.

M . van Zeeland soumettra au pré-
sident américain les résultats de
cette enquête pré liminaire. Avec M.
Roosevel t qui a bien voulu montrer
de bonnes dispositions jusqu 'ici, il
envisage ra de quelle manière il con-
viendra de p rocéder si quelque
chose est tente. On lui dira enfin si
les Etats-Unis entendent marcher
résolument pour leur part dans une
voie de détente générale.

On voit maintenant toute F impor-
tance de la partie qui se joue, mais
U n'est malheureusement pa s poss i-
ble encore d'en prédire dès aujour-
d'hui le p lein succès. Une remarque
d'ordre général doit être faite pour-
tant ici et elle nous est suggérée par
le souvenir d' une confé rence pleine
de sens que donnait cet hiver, sous
les auspices de l'Association pour la
S. d. N. de notre ville, un juriste
neuchâtelois, M. Gérard Bauer.

Le conférencier qui étudiait les
persp ectives économiques interna-
tionales soulignait que de toutes ma-
nières la p aix économique et la paix
Politique étaient liées. « Les écono-
mies nationales des grandes puis-
sances, s'écriait-il, étant sur pie d de
guerre, aucune coopération économi-
que véritable ne saurait renaître si
elle n'a été précédée ou si elle n'est
accompagnée d' une détente politi-
que. j >

On ne saurait mieux dire et c'est
là un des aspects essentiels de la
question qui, nous le souhaitons du
moins , devra être débattu à Was-
hington, si les entretiens de MM.van Zeeland et Roosevelt entendent
Porter des fr ui ts .  R. Br.

Les révoltes en Chine
PÉKIN, 18 (Havas). — La presse

chinoise annonce que la révolte des
populations civiles du Chahar et du
Jehol gagne du terrain . Des engage-
ments entre les révoltés et les trou-
pes mongoles sont signalés en plu-
sieurs points.

Les initiatives de Washington
WASHINGTON, 18 (Havas). — Le

département d'Etat annonce qu'il
demandera à toutes les puissances
navales si elles consentiraient à li-
miter le calibre des canons pour cui-
rassés à 14 pouces.

Les insurgés à sept cents mètres de Bilbao
Vers la chute de la cap itale de la Biscaye

Le gouvernement basque a abandonné la ville
Partout les troupes nationalistes ont enfoncé les lignes de résistance ; elles progressent

dans les faubourgs et le tir se fait toujours plus intense
Le feu aurait été mis à certains quartiers de la cité

FRONT DE BILBAO, 18. -
De l'envoyé spécial de l'agen-
ce Havas :

I_es troupes insurgées se
trouvent à l'entrée sud de
Bilbao sur la route qui mène
à Saint-Sébastien. 1res trou-
pes insurgées occupent éga-
lement la route qui mène à
Saint-Domingo et passe près
du tunnel de chemin de fer
d'Eibar.

.Les insurgés se trouvent
ainsi à 700 mètres des pre-
mières maisons de Bilbao.

La situation devient
désespérée

BILBAO, 18. — D'un envoyé spé-
cial de l'agence Havas : La situation
militaire devant et autour de Bilbao
à 13 heures jeudi était la suivante :
Les troupes du nord ont pratique-
ment terminé leur mission. La poche
basque qui s'étend au sud de Deserto
à l'entrée nord de Bilbao et qui
passe sur la route de las Arenas
sera vraisemblablement résorbée. Il
restera peut-être encore des nids de
résistance basque sur les hauteurs
du vieux Bilbao où les miliciens
semblent vouloir se faire tuer sur
place.

Au sud de la capitale basque,
toutes les hauteurs sont aux mains
des insurgés qui poussent leur pro-
gression vers l'ouest de la capitale
en occupant tous les points qui
pourraient les gêner lors de leur oc-
cupation.

Dans la capitale même, on ne sait
pas grand'chose sauf que certains
observateurs auraient signalé la
construction de barricades dans les
principales artères de la ville.

Des fumées
s'élèvent de partout

ALGORTA, 18 (Havas). _ Dès
jeudi matin, des fumées s'élevaient
du quartier de plansance de Bilbao
qui s'étend le long du Nervion et le
long de la route de Portugalete. Vers

De nombreux enfants blessés par le bombardement ont été évacués de
Bilbao et mis en lieu sûr à bord d'un  navire-hôpital. Des sœurs de cha-

rité ont pansé les petits blessés et les ont ensuite installés à bord.

le milieu de la matinée, la fumée
devenait de plus en plus épaisse et
l'on appri t que le feu avait été mis
aux plus belles habitations.

Jeudi, de nombreuses barques de
pêche de Bilbao chargées de Basques
qui fuient la capitale de la Biscaye
passaient devant Algorta se dirigeant
vers Plencia et Bermeo.

A las Arenas,
faubourg de Bilbao

FRONT DE BILBAO, 18. — De
l'envoyé spécial de l'agence Havas :
Les troupes insurgées sont entrées
dains las Arenas à 16 h. 30. Les mili-
ciens basques installés à Portugalete
sur l'autre rive du Nervion tirent
sans cesse sur les insurgés qui avan-
cent lentement, répondant au feu
adverse et occupent peu à peu les
deux rives. Peu après, l'artillerie
obligeait les mitrailleuses basques à
cesser le feu .

Les Basques incendient
les lieux qu'ils abandonnent

PLENCIA, 17 (Havas). — On ap-
prend ce matin que le drapeau insur-
gés flottait dès hier soir sur las Are-
nas.

Trois civils évadés de las Arenas
qui sont arrivés cette nuit à Plencia ,
ont déclaré que les Basques avaient
mis le feu hier soir à l'église de la
Merced, qui a été entièrement dé-
truite.

Le gouvernement basque
a quitté la ville

BILBAO, 18 (Havas). — Dans un
long communiqué, le bureau de pres-
se du gouvernement basque annonce
que le gouvernement a quitté Bilbao
pour gagner un village de Biscaye
situé à l'arrière du théâtre des opé-
rations.

Une délégation est restée à Bilbao
constituant un comité de défense de
quatre conseillers.

Voir la suite des nouvelles
en dernières dépêches.

Les efforts effectués par M. Schuschnigg
pour rallier les nazis autrichiens

à sa politique
VIENNE, 17. — Dans son appel du

14 février formulé devant le Front
patriotique, le chancelier Schusch-
nigg, parlant du ralliement de l'op-
position de tendance nationale, avait
annoncé la fondation d'une section
de politique populaire à l'intérieur
du Front patriotique.

A la suite de l'échec des premières
tentatives, entreprises dans ce but
par l'ancien ministre Neustadter-
Sturmer, le gouvernement renouvelle
maintenant son intervention en vue
de gagner tous les citoyens d'opinion
nationale à sa politique. A cet effet,
il a chargé , l'avocat Arthur Seyss-
Imcquart, qui appartient à l'aile droi-
te du parti catholique et est en rela-
tion avec les milieux' nationaux, de

jeter un pont vers cette opposition.
M. Seyss a été nommé, j eudi, con-

seiller d'Etat ; il a prêté le serment
a*'tisage sur la constitution. Ses nou-
velles fonctions ne comportent aucun
pouvoir direct ; elles ne lui confèrent
que la qualité de conseiller du Front
patriotique et le droit de soumettre
des propositions au gouverne-
ment.

D'autre part, une section de politi-
que populaire a été créée au sein du
Front patriotique avec la tâche de
rallier aussi l'opposition afin qu'elle
collabore avec le front. La direction
de cette section a été confiée à l'an-
cien vice-bourgmestre d'Innsbruck,
M. Wailter Pembaur, qui tient de près
au parti grand-aUemaind.

A l 'Exposition de Paris 1937

Le. premier gala de l'eau et de la lumière s'est déroulé sur la Seine.
De gauche à droite, les pavillons italien, suisse, belge, le pont d'Iéna, le

pavillon de l'U. R. S. S., celui du Portugal et celui du Reich.
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La commission financière du Sénat
crée, à son tour, des embarras

au gouvernement français

•07//sss/ssssssssssssssss/ssssssssssssssssssss sssysssssssssssss ^̂

M. Blum n'est pas au bout de ses peines

Et, c'est M. Caillaux qui mène la danse

PARIS, 18 (Havas). — Voici le tex-
te du communiqué publié à l'issue des
délibérations de la commission des
finances :

« La commission sénatoriale des
finances réunie à- 11 h. -30 sous la
présidence de M. Caillaux a examiné
le projet sur les pleins pouvoirs.
Après avoir entendu longuement le.
ministre des finances, il a été déci-
dé, avant tout autre chose, de lui de-
mander un décret contre les abus de
la spéculation et contre la fraude. La
commission poursuivra ses travaux
aujourd'hui. La commission qui se
réunira à 15 heures doit procéder à
l'audition de M. Léon Blum. Dans ces
conditions, le débat en séance publi-
que prévu pour demain sera très
probablement différé. »

La commission contre
les pleins pouvoirs
Reviendxa-t-elle sur ses

décisions ?
PARIS, 18 (Havas). — La décision

de la commission des finances du Sé-
nat de réclamer du gouvernement de
nouveaux projets tendant à réprimer
la spéculation et la fraude fiscale au
Heu de lui accorder les pleins pou-
voirs qu'il réclamait en matière fi-
nancière, a produit dans les milieux
politiques une certaine appréhen-
sion.

On estimait cependant que la por-
tée de cette décision ne saurait être
appréciée à son exacte valeur tant
que le président du conseil n'aura pas
été appelé à s'expliquer devant lia
commission comme cela est prévu
pour vendredi après-midi.

Un grand nombre de sénateurs de
la gauche démocratique estimaient,
en effet, que la commission, se ren-
dant aux arguments de M. Blum,
pourrait vraisemblablement revenir
sur ses premières intentions et ac-
cepter la discussion en séance publi-
que du projet gouvernemental des
pleins pouvoirs, en se réservant tou-
tefois d'amender le texte de la Cham-
bre.

De toutes façons, il semble extrê-
mement douteux que le président du
conseil accepte de suivre la procé-
dure adoptée jeudi par la commis-
sion sénatoriale des finances et il y
a tout lieu de croire qu'il se refusera
à présenter devant la Haute Assem-
blée un texte différent de celui qui a
déjà été voté par la Chambre.

Un congrès extraordinaire
des radicaux-socialistes

PARIS, 18 (Havas). _ Le bureau
du parti radical-socialiste s'est réuni
jeudi après-midi sous la présidence
de M. Daladier.

Une longue discussion s'est enga-
gée au sujet du projet des pleins pou-
voirs financiers. Aucun vote n'a été
émis mais il a été décidé qu'un con-
grès extraordinaire serait convoqué
au cas où seraient adoptées des dis-
positions dépassant le cadre du pro-
gramme de Front populaire ou con-
traires à la doctrine radicale.

WASHINGTON, 18 (Havas). —
Pour la première fois depuis le dé-
but des grèves de l'acier, le président
Roosevelt est intervenu pour tenter
d'imposer une solution pacifique au
conflit.

En effet , Mlle Perkins a annoncé
la formation d'un comité de média-
tion en indiquant qu 'elle avait reçu
l'appui du président Roosevelt au
début de la semaine mais qu 'elle
n'était pas intervenue plus tôt at-
tendant les résultats des efforts du
gouverneur Darey qui se sont avé-
rés inefficaces. Le comité représen-
tera le gouvernement et les milieu x
d'affaires et cherchera à rapprocher
les points de vue des deux parties.

L'action médiatrice
de M. Roosevelt dans
les conflits américains

Quand le grand chanteur russe
Féodor-lvanovitch Chaliapine

passe à Neuchâtel

VISAGES DE CE TEMPS

J'ai entendu Chaliapine chanter
rd.en*ant trois mille personnes. Je l'ai
,*%- mettre, au service de leur joie,
tt&it le génie qui, depuis 40 ans, l'a
rendu illustre à travers le monde.
Le démon qui l'inspire et qui a
sculpté son visage en lignes si tragi-
ques, donne à ses traits — osseux
et magnifiques — une expression
inimitable de tourment et de vo-
lupté.

Ses cheveux, d'un blond très
russe touché de blanc, — comme ses
sourcils — donnent une étrange
profondeur à ses yeux d'un gris
presque enfantin dans lequel semble
se fondre la nudité d'une steppe.
Et le chant, dans ces minutes, sem-
ble couler de lui sans qu'il y soit
pour rien... ; comme le sang d'une
artère ouverte.

Mais là, l'autre jour, loin de la
foule et de la scène, il n'était plus
qu'un voyageur nostalgique que l'o-
bligation de partir encore une fois
—• « toujoul paltil » comme il dit
avec son accent inimitable — em-
plissait d'une peine inexprimée.

Sa vie
H y a chez ceux qui se sont bat-

tus avec la vie et qui ont vaincu,
une bienveillance innée dont sont
incapables les gens sans histoire, (g)

(Lire la suite en dernière page)

... J'ai entendu, l'autre jour, une
histoire si fraîche et si miraculeuse,
qu'il faudrait la conter sur le mode
enfantin : « ... il était une fois ! »

Oui, il était une fois, dans un pays
de misère et de violence, un petit
garçon qui voulait chanter. Il était
pauvre. Et sa vie semblait vouée
aux labeurs écrasants et humbles.

Mais le petit garçon déjoua toutes
les ruses du destin. Et, dans la fête
des lumières et des enthousiasmes
délirants, il put bientôt chanter...

Hélas, on ne croit plus aux récits
trop naïfs... ; et bien que celui-ci
soit vrai, il le faut présenter non
plus comme un conte de fée, mais
comme une aventure.

C'est l'époque qui veut ça.
•¥¦

Depuis dimanche, j'étais dans le
sillage de Chaliapine. Il venait de
passer huit jours à Bru, dans cet
endroit délicieux qui, entre Grand-
son et Onnens, met une halte de ver-
dure sur la route ensoleillée. Mais
les grands hommes sont insaisissa-
bles, — et celui-ci plus que tout au-
tre. Ce n'est que l'autre soir, alors
qu'il passait hâtivement à Neuchâ-
tel, que j'ai pu approcher Chaliapi-
ne sur la haute et souple silhouette
duquel, beaucoup de gens, ici, arrê-
taient leur curiosité.

LONDRES, 17 (Havas). — C'est à
16 h. 30 qu'aura lieu vendredi la réu-
nion du comité de non-intervention.

Le principal sujet figurant à l'or-
dre du j our est l'appel qu'il avait
été question d'adresser aux deux
partis espagnols, afin de leur de-
manoter d'humaniser la guerre dans
la mesure du possible.

La prise en considération de ce
projet d'appel avait été interrompue
par la discussion relative au bom-
bardement par l'aviation gouverne-
mentale d'un vaisseau de guerre ita-
lien, puis par l'incident du « Deutsch-
land », qui avait provoqué le retrait
de l'Allemagne , et de-l'Italie du co-
mité.

Les délégués des 27 puissances vont
donc reprendre leurs travaux au
point où ils avaient été interrompus
aux séances du 28 et du 30 mai.

Le comité de
non-intervention

se réunira
auj ourd'hui

ABONNEMENTS
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Saine, franco domicile . . 15.— 7.50 3.75 130
Etrange. . . . 36.— 18.50 9.50 î_50
Pris rédmi pooi certains pays, le renseigner • notre bnrean
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TÉl-P.PHONF SI 226 CHÈQUES POST IV 178

ANNONCES
14 c 'e millimètre, min. 25 mm. Petites annonces locales 10 c. le
mm., mm. I fr. — Avis tardifs 30, 40 et 50 e. — Réclame*
50 c, locales 30 c — Avis mortuaires 20 c, locaux 1 4 c
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Journal hebdomadaire aveo assurance, paraissant en
Suisse romande, cherche

voyageurs
Faire offres sous chiffre A. S. 6258 au bureau de la
FeulUe d'avis.

Feuille d'avis
de Neuchâtel
Paiement des abonnements par chèques postaux

jusqu'au 5 juillet, dernier délai
MM. les abonnés peuvent renouveler, sans

trais, leur abonnement pour le

Sme semestre
ou le

Sme trimestre
iolt à notre bureau, soit en versant le mon-
tant à notre
Compte de chèques postaux IV. 178

A cet effet, tous les bureaux de poste dé-
livrent gratuitement des bulletins de verse-
ments (formulaires verts), qu'il suffit de
remplir à l'adresse de la Feuille d'avis de
Neuchâtel, sons chiffre IV. 178.

Prix de l'abonnement :

3 mois Fr. 3.75, 6 mois Fr. 7.50
Prière d'indiquer sans faute au dos du

coupon les

nom, prénom et adresse exacte de l'abonné
Les abonnements qui ne seront pas payés

le 6 juillet feront l'objet d'un prélèvement
par remboursement postal, dont les frais in-
combent à l'abonné.

ADMINISTRATION
de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

Hoirs GlerC'Lambelet& Gie
Combustibles

PRIX D'ÉTÉ
c'est maintenant qu'il faut

faire ses approvisionnements
Bureaux Hôtel des postes Téléph. 52.394

Vos

analyses
d'urine

k la
Pharmacie

F. TRIPET
SEYON 4 Neuchfttel

Flacons vides à dis-
position, gratuitement.

PESEUX
beau logement de trois pièces.
Grand'Rue 41, Sme étage.

50 fr. par mois
Joli logement, au soleil,

trois chambres et dépendan-
ces. Evole 18, rez-de-chaussée,
déa 19 heures.

A Saint-Biaise
Immédiatement, trois beaux
locaux pour atelier, bureaux,
entrepôts, etc., et dans la
même maison, pour 24 sep-
tembre, logement de deux
chambres et toutes dépendan-
ces. S'adresser k M. Golay,
Grand'Rue 39, à Salnt-Blalse.

A louer beau 1er étage de
trois grandes chambres, etc.
Confort, balcon, vue. Chemin
de la Caille 14, rez-de-chaus-
sée

^ *

CtiRidE
pour auto ou camionnette , à
louer. S'adresser pour visiter
Port-Roulant 1 et pour trai-
ter k M. Schenker, Week Rey-
nold 24, Fribourg. *

Rue du Roc, & re-
mettre appartement
de trois chambres,
complètement remis
à neuf. Prix Fr. 65.—
par mois. — Etude
Petitpierre et Hotz.

Beau magasin
bien situé, dans le Vignoble,
à louer k de très bonnes con-
ditions. Le propriétaire s'inté-
resserait à l'Installation. —

! Adresser offres k A. Z. 925 au
i bureau de la Feuille d'avis.

A. remettre à proxi-
mité de la gare, ap-
partement de quatre
grandes chambres,
avec belle véranda et
vue étendue. — Prix
avantageux. — Etude
Petitpierre et Hotz.

A remettre à proxi-
mité immédiate de la
gare, appartement de
trois chambres et dé-
pendances, avec bal-
con et vue. — Etude
Petitpierre et Hotz.

A remettre pour
Saint-Jean, dans le

( quartier de la rue de
|la CAte prolongée,
appartement de qua-
tre chambres avec
hall formant cinquiè-
me pièce. Chanffage
central et salle de
bains. Tue étendue.

Etude Petitpierre &
Hotz. 

Saint-Biaise
A louer pour le 1er Juillet

ou époque k convenir, un lo-
gement de trois chambres et
cuisine, et un logement d'une
chambre et cuisine.

MARIN
A louer, au centre du villa-

ge, Immeuble de quatre cham-
bres et cuisine, aveo toutes
dépendances.

S'adresser k Willy Berger,
gérant, à Salnt-Blalse.

BUREAU
A remettre dans la boucle,

1er étage de deux ou trois
chambres aveo chauffage gé-
néral. Etude Petitpierre et
Hota.

MOTS CROISÉS
Solution du problème précédent

1 2  3 4 5 6  7 8  g 10 11 12

Problème nouveau
1 2 3 4 6 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT
1. Perria Dandin se charge de tirer profit de leurs

débats.
2. Emporter tout — Dans les temps composés.
3. Navire (anagramme). — Unité de résistance élec-

trique.
4. Toutes périodes d'épreuve préliminaire. — Les deux

premières d'une série dans l'alphabet-
5. Giron . — Ville sainte au nord de Lyon.
6. Divaguer.
7. Directions. — Lustré.
8. Indiquer ses cternières volontés. — Coutumes.
9. Queue d'ibis. — Telle est l'a brise si elle va vers

l équateur.
VERTICALEMENT

1. Averti.
2. Falots.
3. Commerce.
4. Troisième personne. — En feu (sans commence-

ment). — Possessif.
5. Sert au jeu de hasard. — S'oppose à imaginaire.
6. Amour. — Clameur.
7. Oiseau bavard.
8. Faire avancer sa barque. — Massacre.
9. Note. — N'est point debout.

L'Etrangère

Feuilleton
de la c Feuille d'avis de Neuchâtel »

par
MISS MOBEBLÏ
adapté de l'anglais

par E.-Pierre Lnguet

— Je ne peux pas I murmura une
voix intérieure.

— Tu le dois ! Il est trop tard
pour reculer ! répondit une autre
voix ; le temps du recul est passé, il
faut continuer... jusqu'au bout.

Et les échos de cette voix réson-
nant encore dans son cœur, elle
tourna le bouton de la porte.

VI
Mr Metcalfe, debout à la fenêtre

du salon de l'hôtel, regardait la pe-
louse peignée du jardin , se deman-
dant, comme il se l'était demandé
durant tout le cours du trajet de
Firmley à Winchester, quelle femme
àl allait trouver au terme de son
voyage. Comme sa femme, il avait
été favorablement impressionné par
la lettre de leur belle-fille, et tandis
qu'il essayait de se tracer un por-
trait mental de Rosamund — Rose
comme son fils avait aimé l'appeler
— le souvenir de tout ce que leur
avait écrit Reginald lui revenait à

l'esprit. La plupart des lettres de
Reg, durant sa courte vie conjugale,
avaient été perdues dans leur trans-
port de l'intérieur à la côte ; aucune
de celles de Rosamund n'était arri-
vée à destination, sauf la dernière,
envoyée de Winchester, mais Mr
Metcalfe se rappelait, avec un sou-
rire, les descriptions passionnées que
l'amoureux Reginald leur avait fai-
tes de son trésor.

Ses cheveux sont faits de rayons
de soleil, on dirait une mousse do-
rée.

Ces mots revinrent à l'esprit de
Mr Metcalfe, tandis qu'il regardait
distraitement une corbeille de jacin-
thes étincelant au soleil.

Ses yeux sont bleus comme les
myosotis des prés qui avoisinent le
moulin.

Cette fols, le vieux gentilhomme
soupira ; le souvenir des derniers
jours que son fils avait passés près
de lui dans ces prés ramenait le sen-
timent de sa perte et d'une douleur
inguérissable.

— Mon pauvre cher garçon ! mur-
mura-t-il en se détournant du soleil
qui semblait tout à coup lui faire
mal, mon pauvre chef fils... et la
Rose de mon fils, qu'a dû être sa
perte pour elle si nous...

La porte s'ouvrit lentement ; les
trLtes pensées de Mr Metcalfe s'in-
terrompirent brusquement à l'entrée
dans la pièce d'une grande jeune
femme en noir oui s'avançait vers

lui avec une timidité de geste qui
éveilla instantanément la chevalerie
innée du vieux gentilhomme. Il s'é-
lança à sa rencon tre, les mains ten-
dues, et l'étreinte qui serra les sien-
nes sembla à la jeune fille infini-
ment forte et réconfortante.

— Ma chère enfant ! dit-il la voix
tremblante, les yeux pleins de lar-
mes. Ma chère enfant t

Il s'arrêta, incapable d'en dire
plus, les yeux fixés sur la tête pen-
chée et resserrant encore son étrein-
te affectueuse.

— Je... balbutia-t-elle, je...
Et, avec ce seul mot, elle leva ses

yeux gris si pleins de supplications
et si pathétiques que Mr Metcalfe
posa un baiser sur son front et dit
doucement :

— Soyez la bienvenue, ma chère.
Ma femme et moi aspirions après vo-
tre arrivée. Nous ferons de notre
mieux... de notre mieux...

Sa voix s'altéra, se brisa et son
émotion donna à la jeune fille le
courage de parler.

— Je viens pour être votre fille I
dit-elle avec une ardeur singulière
dans la voix, c'est... tout ce que je
désire... tout ce dont Je me soucie ;
être une fille aimante pour vous et
Mrs Metcalfe I

Sa voix trembla ; elle parlait avec
tant d'ardeur que son visage s'em-
pourpra.

— Vous me permettrez d'être une
fille pour vous ? ajouta-t-elle avec

une anxiété si suppliante que Mr
Metcalfe l'attira vers lui et posa dou-
cement la main sur ses cheveux.

— Je ne crois pas que nous puis-
sions jamais vous dire combien nous
avons été heureux à la pensée que
nous allions avoir une fille. Notre
chagrin en a été un peu diminué, et
j'espère que cela contribuera à vous
rendre le bonheur t

— Oh I cela me rendra plus heu-
reuse que...

Le souvenir brusque du rôle
qu'elle devait jouer arrêta les mots
sur les lèvres d'Alison et envoya un
flot de sang à son visage. La veuve
de Reginald ne devait pas dire que
le temps de son veuvage passé dans
la maison des parents de son mari
serait le plus heureux de sa vie. C'é-
tait la dernière pensée qu'elle dût
exprimer, et les battements de son
cœur s'accélérèrent en comprenant
quelle surveillance elle devrait exer-
cer sur chacune de ses paroles, sur
chacune de ses actions, pour ne pas
retomber dans de semblables mépri-
ses.

A son grand soulagement, Mr Met-
calfe ne remarqua pas son hésita-
tion et, avant qu'il pût répondre, elle
ajouta vivement :

— Je sais qu'avec vous et la mère
de Reg je serai en paix. Vous ne
saurez jamais ce que signifie pour
moi la pensée de vivre dans votre
maison et de sentir qu'elle sera la
mienne.

Le maître de Pailham Hall et sa
femme ne devaient probablement ja?
mais savoir ce que valait leur bon-
té pour celle qui, prenant avantage
de leur hospitalité, abusait de leur
bonne foi et, quan d la main de Mr
Metcalfe se reposa tendrement sur
son épaule, l'angoisse du remords
étreignit le cœur d'Alison. Elle avait
piétiné sur sa conscience, mais une
conscience se laisse difficilement
réduire au silence, surtout, comme
c'était ici le cas, lorsque ses con-
seils et ses préceptes ont été suivis
jusque-là.

Cette pensée jaillit à l'esprit de la
jeun e fille.

Si j e lui disais la vérité, peut-être
me pardonnerait-il... il est si bon !.„
Il s'apitoierait, il pardonnerait !

Mais aussitôt se dressa devant ses
yeux la peinture vivante de tout ce
qu'entraînerait la confession de sa
tromperie, et de ce que serait infail--
liblement l'avenir si elle disait la
vérité : lutte éternelle pour la vie,
chasse au travail, logis misérables,
nourriture insuffisante, monotonie
d'une existence passée à gagner pé-
niblement de quoi vivre ; tout cela
se leva devant elle, en contraste avec
la vie qui serait la sienne, si elle
continuait à personnifier Rosamund
Metcalfe. La différence était trop
accablante pour ne pas influencer
son choix. La tentation d'un home,
d'une vie entourée de soins et de
tendresse et si près de son atteinte,

fut encore une fois trop grande pour
ne pas étouffer les révoltes de sa
conscience.

A travers la confusion des pensées
qui bouillonnaient dans son cerveau,
Alison perçut la voix de Mr Metcal-
fe, mais sans saisir le sens de ses
paroles. Enfin , elle entendit cette
phrase dite avec douceur :

— Alors, vous viendrez à la mai-
son aujourd'hui, avec moi, ma chè-
re 1 se rendant vaguement compte
que le gentleman avait dû répéter
plusieurs fois sa question.

La lutte qui se livrait entre sa
conscience et son désir la rendit
muette ; elle regarda sans répondre
le visage bienveillant penché sur
elle.

— Je comprends, ma chère, dit Mr
Metcalfe encore plus affectueuse-
ment, vous êtes bouleversée, affolée;
tout est pour vous étrange et péni-
ble, je le comprends parfaitement.
Mais il faut vous confier entièrement
à moi. Laissez-moi vous traiter dès
maintenant comme ma fille et déci-
der que vous viendrez avec moi au-
jourd 'hui... Vos malles sont-elles
prêtes ?

— Elles le seront bientôt, mais.»
— Cela va bien. Et vous n'avez

pas d'amis à voir ici avant de par-
tir ?

(A suivre.)

CHAMBRE ET PENSION, rue
Salnt-Maurloe 12, 2me, droite.

Vacances
Famille de Neuchâtel, pas-

sant l'été, Juillet-septembre,
dans le Jura neuchâtelois, k
1100 mètres, recevrait quel-
ques pensionnaires , Jeunes fil-
les ou enfants. Vie de famille,
repos, bonne pension. Deman-
der l'adresse du No 37 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune homme de Suisse al-
lemande, suivant l'école de
commerce, cherche pour l'au-
tomne, dans îamlUe très dis-
tinguée,

chambre el pension
Vie de famille désirée. Mme
Dr Llmacher, Vorderstelg,
Schaffhouse.

MH-Hôtel Bellevne
Arrangement pour séjour de
famUles, Prix de pension de
Fr. 5.50 k 6.—. Bons soins.

Mme adresse, Joli chalet à
louer. AS19375S

Se recammande :
JOSEPH BOCHATAY.

On demande k louer ou
à acheter un

PETIT CAFÉ
restaurant, de préférence dans
le Vignoble. Adresser offres
écrites à K. B. 976 au bu-
reau de la Feuille d'avis. 

On demande, pour aider
dans ménage de cinq ou six
personnes,

JEUNE FILLE
pouvant loger chez elle. Adres-
ser offres écrites à T. O. 19
au bureau de la Feuille d'a-
vis.

Jeune fille, 18 ans, parlant
français et allemand, cherche
place de

sommelière débutante
S'adresser : M. Pflster, 4,

Marronniers, Yverdon. Télé-
phone 3.23. A815750L

Personne
chercihe travail à l'heure ou
à la Journée. N'Importe quels
travaux. B. Dubois, Poteaux 3.

Jeune garçon, hors des éco-
les,

cherche place
dans maison particulière k
Neuchfttel , pour apprendre la
langue française. Faire offres
avec conditions à F. Steln-
mann, Zâhringerstrasse 62,
BERNE. SA15966B

BBB-ggg~~ K = — 
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Comité de la Croix-Rouge, Section de Neuchâtel

;J Madame Paul PETEB
et sa famille, très tou-
chées des nombreuses
marques de sympathie
reçues dans leur grande
épreuve, expriment leur
sincère reconnaissance à
tous ceux qui se sont
associés à leur douleur.

Pédicure

Mme Ch. BAUERMEISTER
dlplOmée E. F O M. à Paris
Beaux-Arts No 7. 2me étage

Tél. 61-983

La famille de
feu Armand MAIRE ,
ainsi que les familles al-
liées, remercient sincère-
ment toutes les person-
nes qui les ont entou-
rées de leur sympathie
dans leur deuil.

Neuchfttel,
le 17 Juin 1937.

Madame Charles
COUBVOISIER, ses en-
fants et les familles al-
liées, très émus des nom-
breux témoignages d'af-
fection et de sympathie
reçus à l'occasion de leur
grand deuil , expriment à
tous ceux qui les ont en-
tourée, leur vive recon-
naissance. .
-̂

Voyageur
25 à 30 ans, au courant de la branche textile, est de-
mandé par manufacture de trousseaux pour visiter la
clientèle particulière du canton de Neuchâtel et du
Jura bernois.

Conditions : Fixe, commission, abonnement C. F. F.
Faire offres avec références sous chiffre P 1094 à

Publicltas, Neuchâtel. A. S. 15741 L.

Bonne à tout faire
connaissant tous les tra-
vaux d'un ménage très soi-
gné (deux personnes, petit
appartement moderne), cher-
chée. — Demander l'a-
dresse du No 40 au bureau
de la Feuille d'avis. 

Demandée pour tout de
suite, JEUNE FILLE
saine et consciencieuse ayant
déjà été en place, pour aider
au ménage et surveiller en-
fant. Se présenter vendredi, k
partir de 18 heures, Mail 40.
au 2me.

JEUNE FILLE
pouvant loger chez elle, de-
mandée pour aider au ména-
ge de deux personnes. S'adres-
ser magasin Claire. *

Jeunes gens
sérieux, actifs et solvablee, dé-
sirant s'établir, pourraient
B'ooouper du placement et de
la vente de produits de net-
toyage de grande consomma-
tion et dei marque réputée.
Système de vente Intéressant.
— Qualité garantie, prix mo-
dique.

Ecrire sous L. 4253 A., & Pu-
blicltas, Lausanne. AS15747L

On cherche
Jeune fille propre et active,
sachant un peu cuire. Entrée
Immédiate. S'adresser pâtisse-
rie Aegerter, rue de l'Hôpital
2, Neuchfttel .

Une très bonne laveuse
cherche des JOURN1.ES
de lessive, et une forte per-
sonne se recommande pour
nettoyages. Demander l'adres-
se du No 20 au bureau de la
Feuille d'avis.

Personne consciencieuse,
connaissant tous travaux de
ménage,

cherche occupation
quelques heures l'après-midi.
Demander l'adreese du No 989
au bureau de la Feuille d'avis.

Jeune Suisse allemand, 16
ans, fort et Intelligent, cher-
che place de

VOLONTAIRE
pour apprendre la langue
française, de préférence dans
un commerce de lait. Ecrire à
A. Durrer, épicerie, Stansstad
(Nldwald).

Dame d'un certain âge, de
bonne éducation, exceUente
maltresse de maison et bonne
cuisinière,

cherche à faire
le ménage

d'un monsieur seul. Adresser
offres à Case postale 6443, à
Neuchfttel . P2495N

Maroquinier
On demande pour tout de suite un ouvrier qualifié,

connaissant la fabrication du bracelet cuir, capable dte
diriger personnel. Place stable et bien rétribuée. —
S'adresser à Schweizer et Schœuf, Parc 29, la Chaux-
de-Fonds.

Pour le 24 Juin - 1er Juil-
let, deux chambres et cuisine,
bien situées ; une chambre et
cuisine meublées. S'adresser
Evole 8, Sme étage. *

Vieux-Châtel
Pour le 24 juin,

bel appartement cinq
chambres, 1er on
Sme (balcon). Bains.
Central. Tout con-
fort. — S'adresser A.
Richard, Fieux-ChA-
tel 19. *

Néubourg
k louer tout de suite loge-
ment de trois chambres, re-
mis k neuf. S'adresser au bu-
reau d'Edg. Bovet, faubourg
du Crêt 8. 

PESEUX
A louer tout de suite ou

époque à convenir, aveo tout
confort, deux et trois pièces,
Jardin, dans quartier tran-
qulUe, centré. Prix avanta-
geux k discuter. Chauffage
général, eau chaude. — Pour
tous renseignements, s'adres-
ser k Fritz Calame, menuisier,
Corcelles. *

«Au Cristal»
Quelques BELLES PIÈCES.

Conviendraient pour médecin
ou ' bureau. Ascenseur, con-
clerge. L. Mlchaud. bijouterie.

Pour le 24 septembre, k
louer aux Poudrières 11-13,

appartements
de deux et cinq pièces. S'a-
dresser à Mme Bastaroll, Cô-
te 117. 

A louer, pour le 24 Juin,
Epancheurs 5

logement de trois chambres.
Pour visiter, s'adresser au
2me, de 11 k 12 h. et de 17
k 19 heures. 

Auvernier 93
A remettre 2me étage, aveo

chauffage central, cinq cham-
bres, chambre haute, chambre
de bain, cuisine, cave et bû-
cher, part à la lesslverle et
pendage, pour 75 fr. par mois.

LOGEMENT
de deux chambres Indépen-
dantes, cuisine et galetas, 27
francs pai mois. — Epicerie
Mme Kohler, Fausses-Brayes.

Bel appartement
de sept pièces, confort mo-
derne, grande terrasse, situa-
tion Idéale dans beau parc, à
louer, k proximité de l'Areuse
et du lac. Tram k la porte.
Loyer raisonnable. S'adresser
J. Schiller, Cortalllod, télé-
phone No 64.153.

A louer, à personne sérieu-
se, JoUe chambre meublée, in-
dépendante, central, dans
bonne maison et beau quar-
tier, Burgl, Orangerie 8. •

Chambre indépendante pour
ouvrier, 20 fr. Faubourg de
l'Hôpital 36, 2me, k gauche.

Quelle dame seule prendrait
en

PENSION
une DEMOISELLE pendant
un mois ou deux. Adresser
offres écrites k R. S. 36 au
bureau de la Feuille d'avis.

Jeune fille
âgée de 18 ans, déjà été trois
ans en service dans une bou-
cherie, cherche place à Neu-
châtel ou environs, pour ai-
der dans ménage ou magasin.
Vie de famille et occasion
d'apprendre la langue fran-
çaise désirées. Gages et entrée
à convenir. Adresser offres à
Emma Z'graggen, Unter Cen-
trale, Affoltern am Albls (Zu-
rich).

Apprenti®
vendeuse

est demandée pour fin cou-
rant. Age minimum, 16 ans.
Magasins Bernard, Nouvelles
Galeries.

iW" Bijoux
anciens, or, platine

achats à bon p rix
L.MICHAUD
x Place Purry 1 



Faites vous connaître
par la publicité. 

La saison de chauffage
étant terminée,

il eonviemt de faire
graisser votre

Chaudière de
chautt aoe central
Mt*>nmm .r.-sœzmmsmam

et vérifier votre
installation

Adressez-vous à

«Calorie»
Ecluse 47 Tél. 52.088
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Pour messieurs
Un lot de souliers d'été

en cuir 7.80 et 9.80
Souliers bas flexible noir

brun, blanc, gris 14.80
Richelieu brun 9.80 10.80

12.80 14.80 16.80 ]
r

Richelieu noir 9.80 10.80
12.80 14.80 16.80

J. KURTH NEUCHATEL
Pour confectionner vos

GATEAUX
demandez les

pommes et pruneaux
en boîtes de 2 litres
Sans Jus, ces boites sont d'un
grand rendement et vous per-
mettront de préparer d'excel-
lents gâteaux avec un mini-
mum de peine.

Epiceries PjHtBJ
DROIT

COMME UN I
vous vous tiendrez avec nos
petits redresseurs forçant la
position sans gêner. BAS
PRIX. Envols à choix. R. Mi-
chel, articles sanitaires, Mer-
cerie 3, Lausanne. AS169L

L n'in.p °r*e. Bf'\j
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H frais. P rol  ̂, ,eSseZ- fip
fi vous à I -H1
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Toute» installations sanitaire». I-
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5°/0 sont offerts
pour 3000 fr. k 3500 fr. ga-
rantis par cédule hypothécai-
re. Adresser offres écrites sous
chiffres M. Z. 39 au bureau
de la Feuille d'avis.
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f Ẑ/ 'M rez - de - chaussée, m',- i'
^

'•<"M trois chambres et B;1 ]
''< *'fi cuisine, le premier I .
m ,1 étage peut être ¦ .
g H utilisé en deux I

S dortoirs de quinze ¦ :
m k vingt places H
¦ chacim,

Sgttm Eau courante, K. *i
a* ¦ électricité. Con- ¦-"'!Eé5 viendrait aussi p j 1

Tz/ zM pour société ou ¦"• ';'!
fc".- I pensionnat. S'a- H - J
X .m dresser __ Eugène S ;i
i 'z 'M Matlle, le Locle. m *" . 'î
BBD téléphone 31.06-1, tEBm
y*i B °u le dimanche : mg - , Jlà ; H Chalet Rosemonde. ¦:¦ -')!

VILLE DE S| NEUCHATEL

Déf ense aérienne p assive

Déblaiement des combles
La Commission locale informe la population que les

mesures de déblaiement devront être exécutées jusqu'au
1er juillet 1937. Ces mesures sont indiquées dans la
circulaire jaune, distribuée dans tous les ménages en
janvier 1937, sous chiffres 1, 2, 3 et 5. Cette circulaire
peut, cas échéant, être demandée au poste de police.

Des visites, qui ont pour but de renseigner et de
contrôler, seront effectuées par les sapeurs-pompiers
le samedi 26 jui n dès 13 h. 30.

Dans les rues suivantes elles se feront le samedi
19 juin dès 13 h. 30 : Parcs, Sablons, Côte, Plan,
Rocher, Fontaine-André, ainsi qu'à Champ-Bougin,
Trois-Portes (partie ouest), Grise-Pierre, Port-Roulant
et Cité Suchard.

Chacun est tenu d'accorder le libre accès aux com-
bles et cie se soumettre aux mesures de contrôle (art. 19
de l'ordonnance fédérale du 19 mars 1937).

Neuchâtel, le 17 juin 1937.
La Commission locale.

Pour le camping
n'oubliez pas d'emporter ¦

j quelques bouteilles de

^  ̂ f tx'ff f
'̂ QQSQf w  ̂ Pur jus de raisin

O p̂ frais, sans alcool

| En vente dans toutes les épiceries
Fr. 1.30 le litre

Notre grand choix en

ROBES D'ÉTÉS
Une visite s'impose - Comparez nos prix

Crêpe de Chine KS*.  ̂f0IE: 225°
Crêne de Chine LTS. ™ f0IE: 32.-
Soie lavable Sf .ra.yu.res. r0

^
11?, 1! 32--

Robes habillées en voile imprimé•„ robe 285°
Robes nouvelles £ & c l̂ T- 195°
Robes de soie ffi fflr SE 25.-

v_^__________________________ B-B '̂̂ ^̂ ^^
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TOUT pour vos

COURSES
Choix considérable de
CONSERVES

Prix très bas
(voir vitrines)

Sardines . . . depuis -.25
Thon . . . .  » -.35
Filets maquereaux » -.35
Purée sandwich » -.55
Langues, produits norvégiens.
Biscuits, fruits secs et au jus.

au plus bas prix

M Mf à i m
EPICERIE FINE NEUCHATEL

TUYAUX DARR05AGEo.eQUA_.ITE

RBSâUBKf
NEUCHATEL 

A remettre tout de suite

brasserie^
restaurant

état de neuf, très bien situé.
Demander l'adresse du No 38
su bureau de la Feuille d'a-
vis.

Prothos
Les chaussures

Prothos pour dames
ne coûtent que

16*°
J. KURTH

NEUCHATEL

HHBEH* B^-W___fl______i

Evitez cet accident !
pour S f r .  80 le m*

Spichiger & Cie
Neuchâtel

Tél. 51.145
vous offre l'antidérapant

LINOX
pou r vos paillassons et

TAPIS

o/ôcf é/e
sdcoop émf irê ae @\
lonsommaf ïon)

^s *mv» *f '***r9i*t*f '**t ''***f **,**'',*'' ,'**it' m .

Saucisses sèches
appréciées :

Gendarmes
25 c.

Alpenkliibler
40 C.

RISTOURNE I

Berceau
bols dur, à vendre. Grand'Rue
41 . 3me. Peseux.

A vendre

potagsr à gaz
quatre feux, poissonnière,
four. Verger-Rond 15.

Poissons
Truites portions vivantes

Truites du lac

Belles bondelles
à ffi !¦— la livre
Filets de bondelles

-Perches J\ frire
Filets de perches
Soles d'Ostende

Cabillaud
Filets de Cabillaud

Volailles
Baisse sur

Poulets de Bresse
Poulets de Hollande

Poulets du pays
Poules à bouillir

flu magasin de comestibles
SEINET FILS S.A.

Rue des Epancheurs 6
Téléphone 51.071

m f j f iLm Alliances
\||¥, modernes

5̂P£ Ĥ 
* °̂'J cadeau

g~|=»75j| aux tiancés

Jm ML E.CHARLET
^̂ ^p T̂ )̂  ̂ Sous la Théâtre
fei nM-S  ̂<a _̂_*̂  Neuchâtel
, A vendre sept beaux

pour finir d'engraisser. S'a-
dresser à Hélène Philippin,
Colombier.

A vendre, faute d'emploi,
deux

divans turcs
en pariait état. S'adresser
avenue du Premler-Ma__s 10,
rez-de-chaussée.

of oàéf é
f dcoopémûrê ae <s\
tomommâÉaw
amssssstttttêtttrétrf ttrf ttrttf rrtrttrrf tttrtt/fs)}

Conserve spécialement
appréciée pendant l'été :

Salade
an museau de bœuf

CE as l'a boîte Ys
-W les (ristourne)

j Ë K mTLa f ^r  *£i* AtPsf '&r̂  *$W

-4k
dans les bons magasins d'alimentation

On cherche à acheter

une ferme
de 30 à 40 Journaux (si pos-
sible touchant le lac ou k
proximité). Le vendeur pour-
rait rester comme fermier. —
Faire offres détaillées à Zlwo
S. A., Berne, Spltalgasse 30.

AAAAAAAAAAAAAAAAAA

Les maisons
grandes ou petites s'achè-
tent ou se vendent grâce à
la «Feuille d'avis de Neu-
châtel 9.

Dans les

produits alimentaires
le bon goût

a une grande 
importance. 
Un produit de 1er choix —
est beaucoup 

mieux toléré
par l'organisme. —-

A ce titre aussi
vous vous intéressez 

aux annonces de

- ZIMMERMANN S. A.

Meubles de jardin
légèrement défraîchis , a ven-
dre, k bas prix : cinq bancs,
sept fauteuils, six chaises,
ainsi que quatre fauteuils
bols, le tout pUable. Beck et
Ole, Peseux,

A vendre une

table de ping-pong
en bon état, agréée par la F.
S. T. T. S'adresser à Roger
Borel, Cortalllod.

A vendre ou à échanger
contre pousse-pousse,

poussette
en bon état. Mme Vallana,
faubourg du Crêt 10.
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Toujours l'Exposition

L 'Exposition n'est en retard jus-
qu'ici que de 1) 5 jours 1 écrit M.  Léon
Bailby au Jour. Les trois quarts de
ses p avillons sont f e rmés . M ais on
fa i t  payer désormais 6 fr ancs p our
une seule visite...

Fini le spectacle gratuit offert au vi-
siteur étranger et au Parisien qui aime
sa villa I Fini le droit de regarder la
Seine dérouler son cours, incliner sa
courbe vers le Trocadéro, entre deux
rangées de constructions fantasques I

Si tu veux voir la fête , Manant , 11 faut
payer ton entrée à l'Exposition, payer
6 Irancs une seule carte. Mais si, affligé
d'une famille nombreuse, tu entends lui
offrir ce spectacle, il ne t'en coûtera que
le salaire d'une journée .

Tu réclames ? Tu dis que ce n'est
guère démocratique, qu 'avant le Front
Populaire la rue et ses fêtes étaient à
tout le monde ? Tu Invoques l'Angleterre
réservant gratis ses plus belles tribunes
du couronnement aux plus misérables de
ses sujets ? Tu te permets d'avoir un peu
de mémoire, d'évoquer de vieilles gravures
de ton enfance où tu as vu, sous les Rois
de France, les plus beaux feux d'artifice
applaudis par une plèbe cordialement
tassée sur des places publiques ?

Pauvre dupe, on t'a persuadé que le
Front Populaire c'était toi , que ton règne
était arrivé. Non. Car la richesse en chan-
geant de main n'a pas créé de la richesse.
Et ce n'est pas pour toi que la France
s'endette chaque année maintenant de
50 milliards...

Le Reich peut se réjouir...
... devant les di visions qui déchi-

rent VU. R. S. S., écrit Saint-Brice
au « Journal » •

Les Allemands peuvent marquer d'une
pierre blanche la dernière semaine Inter-
nationale. Rarement une période aussi
brève leur a apporté autant de sujets de
satisfaction.

L'événement le moins caractéristique
n'est certes pas le gâchis qui se déve-
loppe en Russie. De l'extraordinaire con-
fusion des nouvelles qui échappent à la
censure ou que celle-ci répand à des-
sein, deux faits essentiels se dégagent.
Le premier est que le régime qui nous
a été représenté comme le modèle du
progrès démocratique aboutit au sabo-
tage de l'industrie, au désarroi politique
et à une lutte féroce de clans rivaux.
Le second est que cette fameuse armée
rouge dont on a la prétention de faire le
principal appoint de la sécurité fran-
çaise, a pour le moins une tête singuliè-
rement gangrenée.

Ne saute-11 pas aux yeux que ces deux
phénomènes sont tout à l'avantage des
Allemands ? D'abord la preuve est faite
que la dictature communiste aboutit à
un état de véritable anarchie. Ensuite la
fragilité de l'organisme militaire éclate
dans un procès dont le résultat le plus
clair est d'éliminer les chefs les plus
qualifiés. Enfin nous n'avons certaine-
ment pas vu la dernière charrette et par-
mi les nouveaux boucs émissaires que
l'on annonce se trouvent précisément les
hommes qui ont travaillé le plus active-
ment contre le Reich : KaralLhan voit son
étoile pâlir avec le déclin de l'alliance
turco-soviétlque qu'il avait scellée, M.
Rosenberg, que nous avons connu con-
seiller à Paris, secrétaire général adjoint
de la Société des nations et ambassadeur
& Valence est représenté comme sur le
point d'être frappé alors qu 'il est l'arti-
san le plus qualifié du pacte franco-
oovlétlque et de l'Intervention du Ko-
mlntern en Espagne.

Commentaires français
après la votation genevoise

De < L'Intransigeant » :
La Suisse, avec ténacité, continue la

lutte contre le communisme. Hier , le can-
ton de Genève, k une forte majorité, a
voté l'interdiction du parti de Moscou.
Beaucoup de gens s'en étonnent. La
Suisse, disent-Ils, n'est-elle plus une dé-
mocratie, et renonoe-t-elle k la liberté ?
Non. Elle n'y renonce pas. C'est même
justement parce qu'elle veut la défen-
dre qu'elle prend ces mesures qui vous
surprennent. Car la liberté n'a pas de
pires ennemis que les communistes. Ils
ne s'en cachent point, puisqu'ils procla-
ment sans trêve qu'ils veulent établir
une dictature, celle du prolétariat, U est
vrai. Mais qu'on la qualifie comme on
voudra, une dictature reste une dicta-
ture, et nul ne peut en supporter la
pensée s'il est attaché aux principes ré-
publicains.

Du € Journal des Débats » :
On s'attendait à ce résultat, mais on

ne croyait pas qu 'il serait obtenu dans
des conditions aussi écrasantes pour les
extrémistes.

Ce vote, d'un vieux peuple libéral et
démocratique, aura un grand retentisse-
ment non seulement en Suisse mais
aussi au dehors. On remarque que les
radicaux ont marché la main dans la
main avec les démocrates et les catho-
liques. Le communisme a été défait par
un véritable front de la liberté.
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Madame R. Nagel-Vouga
Treille 5, 1er étage

LIQUIDATION TOTALE
Cessation de commerce

Grands rabais sur tous les chapeaux
fleurs, rubans, velours, etc.

L'agencement de magasin est à vendre

- de vendredi
(Extrait du Journal « Le Radio »)

SOTESS : 12-29, l'heure. 12.30, ln-
form. 12.40, airs d'opéras. 13.15, danse.
16.59, l'heure. 17 h., mlgnature musicale.
18 h., intermède. 18.05, causerie sur « ca-
noélng ». 18.25, prévisions sportives. 18.50,
pour ceux qui aiment la montagne. 19
h., la semaine au Palais fédéral. 19.15,
intermède. 19.25, micro-magazine. 19.50,
lnform. 20 h., bulletin financier. 20.20,
soirée yverdonnolse. 21.45, progr. varié
par l'O. R. S. R. 22.30, météo.

Télédiffusion : il h. (Montpellier), or-
chestre. 12 h. (Lugano), disques. 13.50
(Lyon), disques. 15 h. (Angerj, concert.
16.05 (Vienne), disques.

BEROMUNSXEB : 12 h., chansons de
route. 12.40, disques. 16.30, pour Madame.
17 h., mlgnatures musicales. 17.30, musi-
que de ballet. 19.10, vieux airs suisses.
19.25, musique militaire. 19.55, airs de la
Fête cantonale de tir des deux Bâle.
20.20, « Grosse Llebe », comédie de Mol-
nar. 21.50, piano.

Télédiffusion : 13.30 (SaarbrUcken), or-
chestre. 14.10 (Francfort), disques. 16 h.,
conc. récréatif. 22.30 (Wltzleben), dan-
se.

MONTE-CENERI : 12 h. et 12.40, dis-
ques. 17 h., mlgnatures musicales. 19.55,
vieilles chansons françaises. 20.30, « Ma-
demoiselle Caprice au téléphone », comé-
die d'Auerbach. 20.45, orchestre k cordes.

Télédiffusion (progr. européen pour
Neuchâtel) : 11.45 (Lyon), concert. 13
h. (Strasbourg), musique gale. 15 h. (An-
gers), concert. 16 h. (Marseille), orches-
tre. 17 h. (Bordeaux), musique de cham-
bre. 17.45 (Grenoble), festival Mozart.

19.45 (Lyon), disques. 20.30, «Le poème
de la maison », poème lyrique de Wlt-
kowskl. 23 h. ( Radio-Paris), concert.

RADIO-PARIS : 12.80, musique légère.
14.30, « Choses vues », de Victor Hugo. 16
h., musique de chambre. 17.30, violon. 19
h., piano. 20.30, violoncelle. 21 h., varié-
tés. 23 h., concert.

PARIS P. T. T. : 14.30, « La fiancée
vendue », opéra de Smetana. 18 h., piano.
18.45, violon.

STRASBOURG : 17 h., musique de
chambre.

GEENOBLE : 17 h. 45, festival Mo-
zart.

HAMBOURG : 18.10, violon et piano.
LYON : 20.30. « Le poème de la mai-

son », poème lyrique de Wltkowskl.
TOUR EIFFEL : 21 h., musique de

chambre.
BERLIN : 21 h., conc. symphon.
MILAN : 21 h., musique de chambre.
ROME : 21 h., « Zlngaresca », opérette

de Bodanzkl.
DROITWICH : 21_45, « Cosl fan tutte»,

opéra de Mozart.
VIENNE : 22.20, concertos de Bach.
PRAGUE : 22.25, musique de chambre.
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Emissions radiophoniques

Carnet du jour
CINÉMAS

Théâtre : Escroc de haut vol.
Caméo : L'épervler.
Chez Bernard : L'empereur de Californie.
Apollo : La sauterelle.
Palace : L'homme qui a fait sauter la

banque.

UA VIE DE
NOS SOCIÉTÉS

Assurances
Les assureurs professionnels viennent de

constituer l'Union des inspecteurs et
agents d'assurances du canton de Neu-
châtel.

Cette association est affiliée k la Fédé-
ration suisse des Inspecteurs et agents
d'assurances.

Ses buts sont notamment l'union et
l'organisation des ¦ Inspecteurs et agents
d'assurances pour la défense de leurs In-
térêts moraux et matériels.

.La Compagnie 3
de sauvetage du bataillon

des sapeurs-pompiers
en course

La compagnie 3 de sauvetage du batail-
lon des sapeurs-pompiers de notre ville
a fait, dimanche, sa course annuelle k
Charquemont (Doubs). Elle a marqué son
passage en cette ville en déposant sur
le monument des soldats morts pour la
patrie une magnifique palme aux cou-
leurs neuchâteloises. Ce geste amical fut
très apprécié par la population de l'en-
droit.

Disons en passant que la compagnie
de sauvetage existe depuis 1864, qu'elle
eut comme premier capitaine M. L.-A.
Borel, qu'elle est constituée en société, et
que chaque année elle organise une cour-
se toujours très gaie, accompagnée d'un
petit orchestre improvisé.

TouJ 
pour les

nettoyages 
en vue des

déménagements —
bonne qualité

bon marché 
Nous rappelons

la parfaite 
poudre à nettoyer

Putz 
25 c. la boîte 

de 500 gr. net

- ZIMMERMANN S. A.

Dans la tanière d'un ours
des chasseurs découvrent

une fillette sauvage
ISTAMBOUL, 15. — Près de Baisse,

en Turquie, un groupe de chasseurs
ayant blessé, dans une forêt, une
ourse, celle-ci courut et tomba ago-
nisante près de l'entrée de sa ta-
nière. Pendant que les chasseurs
s'approchaient de leur proie, une
étrange apparition les cloua de stu-
peur.

Une petite fille, les cheveux tom-
bant jusqu 'à la ceinture, nue, ]a
peau bronzée et émettant une espèce
de grognement, se jeta férocement
contre l'un des chasseurs , mordant ,
griffant Ce ne fut qu'après une lon-
gue lutte que les chasseurs réussi-
rent à imobiliser le petit être qu 'ils
conduisirent à Brusse.

Après enquête, certains habitants
se rappelèrent qu'il y a sept ou huit
ans une petite fille d'un an environ
disparut de la ville et ne fut jamais
retrouvée, ce qui avait fait croire
qu'elle avait été dévorée par les bêtes
féroces. Il semble que l'enfant jail-
lie de la tanière, qui ignore le lan-
gage humain et qui est complètement
sauvage, soit celle qui était alors dis-
parue.

L'étrange petite fille de la forêt a,,
été amenée à Istamboul et confiée
aux soins de plusieurs spécialistes,
qui vont essayer d'en faire une pe-
tite fille normale. Entre temps, on
fait des recherches pour retrouver
ses parents.

Le trafic international
des marchandises

Lors de l'entrée en vigueur du
nouvel horaire, les chemins de fer
fédéraux publient toujours une bro-
chure intitulée « Itinéraires les plus
rapides pour le transport ». Cette
brochure donne un intéressant aper-
çu des relations internationales par
trains de marchandises qui rayon-
nent d'e Suisse dans toutes les direc-
tions. Elle est d'un intérêt tout spé-
cial pour les exportateurs, les impor-
tateurs et les maisons d'expédition.

Il est des prestations qui méritent
d'être relevées : ce sont celles qui
sont effectuées en trafic sud-nord
par notre pays. Par le Gothard cir-
culent chaque jour, pendant la
grande saison, plusieurs trains com-
plets transportant des fruits frais
d'Italie dans des vagons frigorifi-
ques. Ces trains parcourent le tron-
çon Chiasso-Bâle en sept heures,
donc à la vitesse des trains directs.
De Villa S. Giovanni, d'ans la partie
la plus au sud de l'Italie, la durée
totale de transport est la suivante :
Pour Bâle, 51 heures ; pour Bruxel-
les, 69 ; pour Rotterdam, 88 ; pour
Londres, 90 ; pour Berlin , 89 ; pour
Hambourg, 87 heures.

Ces exemples donnent une idée de
l'importance et de la . précision du
rouage qui s'étend sur des continents
entiers et fonctionne sans arrêt, du
commencement de l'année à la fin,
pour assurer les transports de mar-
chandises au dtelà des frontières na-
tionales. Les C F. F. s'efforcent d'a-
méliorer encore les relations inter-
nationales par trains de marchandi-
ses.

Du côté de la campagne
Paysans,

surveillez votre foin !

Pendant les jours de beau temps
dont nous venons d'être favorisés,
nos paysans « en ont mis un coup »
pour faire les foins. Cette année, la
récolte fut abondante et de bonne
qualité ; elle a pu être mise à l'abri
dans d'excellentes conditions. Mais
certains agriculteurs ont dû faire la
constatation que les 30-40 chars de
foin rentrés en quelques jours fer-
mentaient beaucoup et la sonde in-
diquait plus de 90 degrés. Le service
du feu fut avisé et une équipe de
pompiers mise sur pied. Equipés de
masques, ils s'employèrent à couper
dans le gros tas de foin une « tran-
chée» et la récolte put être sauvée
et tout danger écarté._

Agriculteurs, attention !

Des actes révolutionnaires
se sont déroulés à

la frontière turco-syrienne
BEYROUTH , 16 (Havas). _ L'es-

pri t réfractaire des éléments kurdes
de la région du sud-est de la Tur-
quie s'est tou t récemment réveillé et
actuellement des troubles assez gra-
ves suscités par les populations kur-
des et arabes ont éclaté non loin de
la frontière turco-syrienne entre
Mardi n et Urfa.

On observe le plus grand mutisme
au sujet de cette affaire. Une éner-
gique répression militaire est en
cours avec la collaboration des trou-
pes du corps d'armée de Konya, Les
rebelles auraient abattu deux avions
militaires.

Il semble que le voyage actuel du
président Atnlurk soit en rapport
avec les mesures qui vont être prises
pour éviter le retour de ces actes
révolutionnaires.

Que se passe-t-il
à Vladivostock ?

TOKIO, 16 (Domei). — Le journal
« Nichi Nichi » rapporte que des évé-
nements extraordinaires doivent s'ê-
tre produits à Vladivostock. Dans
cette ville les rapports sont tendus
entre l'armée rouge et le Guépéou et
les communications sont coupées
avec la ville.

L'attaché militaire à Tokio est
parti aujourd'hui pour Vladivostock.
Auparavant U a déclaré à des jour-
nalistes qu 'il n 'avait aucune connais-
sance de troubles dans cette localité
ni de la prétendue arrestation de
Ka_rachan et Yurenev.

La France ne payera pas
ses dettes de guerre

PARIS, 15 (Havas). — A l'occasion
de l'échéance du 15 juin des dettes
de guerre, le gouvernement français
vient d'adresser au gouvernement
des Etats-Unis une note où sont rap-
pelées les raisons qui empêchent la
France d'effectuer ses versements.
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Brillantine au Sang de Bouleau, pour une belle coiffure 1.50u Q
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VENTE ECHANGE RÉPARATIONS
ÉCLUSE 29 TÉL. 53.427

! «Biscotte?» pour ftoui régimei
Spécialité a ia

j Boulangerie WYSS ng T̂
Beau choix en

VOLAILLES
du pays et de l'étranger

Lapins du pays - Pigeons
A U  M A G A S I N

Lehnherr Frèrts

— 28 mal : L'état de collocatlon de la
faillite de M. Franz Amacher, boulanger-
pâtissier aux Brenets est déposé à l'office
des faillites du Locle. Les actions en con-
testation doivent être Introduites dans
les dix Jours.

— 31 mal : Contrat de mariage entre
les époux Charles-Eugène Qualle et Mar-
the-Eugénie Qualle née Flajoulot , tous
deux domiciliés k la Chaux-de-Fonds.

— 6 Juin : L'état de collocatlon com-
plémentaire de la faillite de M. Georges
Steffen, fromages, beurre et œufs en mi-
gros à Neuchâtel est déposé k l'office des
faillites de Neuchâtel. Les actions en
contestation doivent être introduites
dans les dix Jours.

— 6 Juin : L'état de collocatlon de la
faillite de Ferblanterie et appareillage S.
A., à Neuchâtel , est déposé à l'office des
faillites de Neuchâtel. Les actions en con-
testation doivent être Introduites dans
les dix Jours.

— 2 Juin : L'autorité tut-Maire du dis-
trict de Neuchâtel a prononcé la main-
levée de la tutelle de Dalsy-Françolse
Perrin, domiciliée à Fontalnemelon, li-
béré M. Jean-Pierre Farny, avocat, k Neu-
châtel, de ses fonctions de tuteur et mis
Dalsy-Françolse Perrin sous la puissance
paternelle de sa mère, Mme Georgette-
Clara Hurnl-Perrin.

— 2 Juin : L'autorité tutélalre du dis-
trict de Neuchfttel a transformé en tu-
telle . la curatelle Imposée k Max-Her-
mann Bolle, domicilié à Neuchâtel, et
nommé M. O.-F. Schmld, actuaire k
Neuchâtel, en qualité de tuteur.

— 4 Juin : Clôture de la faillite de M.
William Jaques, sertisseur , à Fleurier.

— 4 Juin : Clôture de la faillite de
Louis Boulet, agriculteur, k la Belleta
rière Travers.

— 4 Juin : Clôture de la faillite de
Fritz Bolle, agriculteur, k Plancemont
rlère Couvet.

— 4 Juin : Clôture de la faillite de
Charles Aeschllmann, horloger, quand vi-
vait à Balnt-Sulplce.

— 4 Juin : Clôture de la faillite de
Charles Roulet, agriculteur, k Belleta riè-
re Travers.

— 4 Juin : Clôture de la faillite de
la société en commandite Latour et Cie,
à Môtlers.

— 4 Juin : Clôture de la liquidation de
la succession répudiée de Zlngg Oscar,
quand vivait, mécanicien à Buttes.

— 4 Juin : Séparation de biens entre
les époux Théodore Latour et Marguerite
Latour née Jeanrenaud, k Môtlers.

— 5 Juin : Contrat de mariage entre
les époux André Sigrtst et Suzanne-Em-
ma Sigrlst née Gutknecht, tous deux do-
miciliés aux Geneveys-sur-Coffrane.
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Extrait de la Feuille officielle

VISSONS DE GRÈCE
LE PARTHÉNON

On ne se donnera pas ici le ridi-
cule de décrire le Parthénon en un
article de journal. Tous déjà, nous
avons appris à le connaître à le vé-
nérer sur les bancs de l'école. Des
photographies ont gravé dans notre
mémoire la silhouette de ce monu-
ment tel qu'il se dresse sur la col-
line de l'Acropole d'Athènes, meurtri
jusqu'au cœur par la fureur aveugle
de la guerre. Aucun maître, dans son
cours d'histoire d'art, ne manque de
faire admirer la sobre élégance des
colonnes doriques de l'édifice. Et
l'on sait aussi que par un raffine-
ment de construction de ses archi-
tectes, l'entablement est légèrement
incurvé vers le hau t pour parer à
l'illusion d'optique qui fait  fléchir
les lignes horizontales en leur mi-
lieu. En outre , les axes verticaux des
colonnes sont penchés vers le cen-
tre, ceci encore pour corriger notre
vue, des colonnes absolument vertica-
les paraissent s'écarter de l'extérieur.
Les descriptions qui nous furent don-
nées par les Anciens permettent de
se faire une idée de la splendeur du
Parthénon , dont la construction du-
ra quinze ans, de 447 à 432 avant
notre ère. Les frontons étaient dé-
corés de sculptures attribuées à Phi-

dias. L'une représentait la naissance
de la déesse Athéna, l'autre, la dis-
pute d'Athéna et de Poséidon.

La chambre intérieure du temple
était ornée d'une frise qui courait
sur toutes ses parois et qui figurait
la procession des Grandes Panathé-
nées. L'un des côtés est encore en
place. Il est consacré aux prépara-
tifs des jeunes cavaliers escortant le
cortège, scènes qui sont rendues
arvec une vérité et un art parfaits.

Dans la nef centrale, s'élevait la
statue d'Athéna, dont nous savons
qu'elle était haute de douze mètres,
toute d'or et d'ivoire. Imagine-t-on la
valeur qu'elle aurait aujourd'hui ?

Véritable trésor, le Parthénon de-
vait exciter les convoitises. Il reste
intact pourtant jusqu 'au début de
l'ère romaine et s'enrichit même de
nouveaux présents. Mais au troisième
siècle, les ornements d'or et les
joya iux de la statue sont volés. Sous
les empereurs d'Orient, le temple
grec devient une église chrétienne.
On perd à peu près sa trace dans les
siècles suivants. En 1460, l'église
était transformée en mosquée, Athè-;
nés étant  tombée sous la domination
turque.

Cependant, au 17me siècle encore,
des voyageurs ont vu le Parthénon
complet. C'est en 1C87 que survint
La catastrophe.

Le 26 septembre, en effet, pendant
le siège de Morosini, doge de Venise,
un mortier fai t sauter le temple dont
les turcs avaient fait une poudrière.
Vingt-huit colonnes furent jetées à
terre ainsi que la plus grande partie
de la frise . Dans les années et les
siècles qui suivirent, commença un
autre pillage, celui des Européens et
nommément des Anglais qui empor-
tèrent chez eux à peu près tout ce
qui pouvait être enlevé de la déco-
ration du malheureux et splendide
édifice.

Une restauration intelligente et
discrète qui a duré près d'un siècle a
permis de dégager le temple et de
relever une partie de la colonnade.

Le Parthénon nous paraîtrait-il plus
beau si nous pouvions le voir in-
tégralement conservé ? Tel qu'il est
en tout cas, il laisse une impression
inoubliable et difficilement exprima-
ble. Sous le soleil méditerranéen,
dans l'air divin et léger de la Grèce,
les marbres chantent leur chant sé-
culaire, dorés par une patine qui
semble leur donner la vie. Et quand
le soleil s'incline vers les monts de
l'Attique et que le Parthénon passe
par toute la gamme de roses, alors
on n 'hésite plus à croire que l'on a
devant soi la plus parfaite expres-
sion humaine du beau, la plus noble
réalisation de l'esprit. M. W.

Abîmé par une terrible explosion,
le Parthénon demeure l'un des plus nobles

témoins de l'art grec.
A droite : L 'émouvante perspective de la wiW!

colonnade du Parthénon.
. p

"̂ s%*T' Les bureaux du j ournal et
de l'imprimerie sont ouverts de
7 h. 30 à midi et de 13 h. 45 à
17 h. 30. Le samedi jusqu 'à midi
seulement.
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Achetez le

l' Indicateur le mieux
adapté â votre région

et participez à son
grand concours
doté de nomoreux prix
pour adultes et enfants
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M vous serez à l'aise JËËr

L'Ecole cantonale ûes Grisons, à Coire
organise, du 19 Juillet au 28 août 1937, un nouveau

Cours de vacances de langue allemande
pour Jeunes gens de langue française ou Italienne. Cours
préparatoire et cours de perfectionnement. Occasion de se pré-
parer pour l'admission aux classes moyennes des différentes
sections de l'Ecole. Taxe : 60 francs. Pour tous renseignements
(programme, pensions, etc.), s'adresser au Recteur de l'Ecole
cantonale, Dr J. Michel , Coire. SA16092St
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R " i —_________ LJ^^^___^_r7 ̂ ___^É___H^X^ '̂ z 'PaZ-:rj t-

iMP*a T Vf l f Mrt -f kSiwWir - -r\-^ Ŝ)\Wwŵ^
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19 JUIN
RUE DE L'HOPITAL 2
OUVERTURE DU MAGASIN

Samedi 19 juin 1937, à 21 heures

Bateau dansant
public organisé par le SYNDICAT DU PERSONNEL

DE LA CORPORATION DU COMMERCE
Orchestre à bord (« Les Collégiens >, cinq musiciens)'
Prix 2 fr. Escale à 22 h. 80

BAINS DE WORBEN * mTéléphone Lyss 55
BUT DTJ TRAITEMENT : Contre tous les cas de IkU-
matlsmes, de goutte, d'arthrite et Sclatlque. Les sui-
tes d'accidents, fractures des os et des articulations.
Suite de maladies inflammatoires de veines et du bas-
ventre (bains eau mère). Troubles de la circulation
sanguine en cas de neuros du cœur, âge critique.
MASSEUSE DIPLOMEE. — Prix de pension depuis
Pr. 7.50. Prospectus. Belles salles pour noces, soolé-
tés- et0- O. KdNia-WOTRIOH.

Autobus correspondances avec Lyss et Bienne.
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MMW caf é i ne ne coûte
que 95 cent-Une* Ce
p aquet. ÎHah n'et-
p é \ez p eu H owitex
mieux que Ce H ag
dantCa quaiité in-
cwnp maMe e*t te f uiit
d'une expérience de
30 am. C'est pou rquoi
Hag icâte ùMM égaie

CAFE HA6 SA. FELDMEILEN

SA 8434 Z

M A C H I N E S
A COUDRE

sortant de révision, Helvétla
vibrante, 85 fr., pfaff vibran-
te, 95 fr., Singer centrale, 90
fr., Durkopp vibrante, 60 fr.,
Grltzner vibrante, 65 fr., etc.

Couseuses Modernes S.A.
FAUBOURG DE L'HOPITAL 1

Téléphone 52.932

Belle maculature '
au bureau (lu Journal

Société cantonale neuchâteloise
des vignerons

Dimanche 20 juin, à 14 h. 30
à L'HOTEL DE LA GARE, à AUVERNIER

Assemblée générale extraordinaire
ORDRE DU JOUR :

1. Réponse de l'Association des propriétaires de vignes
à la question des salaires.

2. Mesures à prendre pour la suite de l'action.
L'Importance de cet ordre du Jour est telle que le comité

compte sur la présence de tous les membres de la société.
Le comité.

1 Promer^ades -*** Villégiatures ¦ Excursions \

| DIMANCHE 2o ^m 1937 
chalet-pension HeiMli i |

m Ô s&KiÊML TIsVé Grandes Crosettes 49 - Tél. 23.350 t
p- F€te cantonale de lutte suisse 
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¦ ACROBATIE SUR AVION AVEO ET BANS MOTEUR Convers, chemin direct depuis la Brûlée. Belles chambres 1

Billets 3me classe & prix réduit : Neuchâtel-Berne et de 6-7 fr. (quatre repas). Superbe situation, 1150 mô-
Sï retour : pj .. 4.75. — Départs & volonté samedi et di- très d'altitude. Belles promenades, bonne cuisine. Arran- [¦J . manche 19-20 Juin. Retour, dimanche 20 Juin : Berne, gements pour familles. Auto et voiture à disposition. J
«S départ 20 h. 68. _ RADI0 
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-l Dîners et soupers soignés dans tous les prix. Spécla- '{

m CERLIER - HOÏEL FROUSlHIâ £& SSSïï" et croùtes aux tralses ; tous les Joura i
¦ JaMln ombragé - Grande salle pour sociétés - Pl0573N Se recommande : Rltter, propriétaire. |
f : %  Repas soignés — Consommation de 1er choix — _ —. —- —-, — —¦__- -—-̂  -rw-a fi I
?g | Tél. 13. Se recommande : H. SCHNEIDER. | Ij&f jHW IERES 800 IHÔtreS
g Autocars du Val-de-Ruz gÔW-PHBiOi de la POSlfi j
¦
*¦-' Séjour de repos Idéal. Locaux spacieux. Grand Jardin

CERNIER — téSCphQIft6 55 ombragé. Excellente cuisine. Arrangements pour fa- T
„.-., „ . , , , . . o -i.i milles et weekend. Prix à partir de fr. B.50. Tél. 87261. ï
gH Matériel suisse, moderne. — Sociétés , etc., pour - ¦ 
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U L  L U U I A O Lac de Bienne |
Tout confort. Pension soignée. Week-end. Régime. Bar- Faites un séjour & l'HOTEL « MON SOUHAIT ». Deman-

JSj quea k disposition. Demandez renseignements et pros- dez prospectus. Locaux pour sociétés. O. BUTTER. î
JS pectus. AS12230L ' " ~
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re' à Veytaw-Chillon ^̂  ̂ favoraWe recommandé 

pour 
clubs 

et sociétés. f__ à 3 minutes du château, sur la route Montreux-Valais Bonne cuisine abondante. Spécialité du pays Lieu de
7.3 Bord du lac. Superbe vue. Terrasse, Véranda. Jeux. vacances sain et avantageux, k proximité des forêts, vue ¦

B 
Délicieux séjour de vacances. Week-end. Salle pour magnifique. Prospectus. Téléphone 10. Famille BLASER
sociétés. Cuisine bourgeoise. A. S. 12220 L. -—¦ |

5 Hôtel de la Couronne - Aarberg «KIB0DEN 1400 m. SRSaa. j
—, Tél. 82.228 HÔfal -SrhhlIOO'» Maison rénovée avec 50 lits, "
D Repas de noces famil̂ s 

et 
sociétés. Tous les dlman- JTi72?ft j5?X*?SS SS? \

B ches menus soignée. Truites vivantes. - Se recommande: ment de semalne et de famlUe
p 

Téléphone 234. Ttès |
r j AS15626L E. KACH, chef de cuisine. recommandé aux touristes. Parc. SA7001B
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Emile boiser ŝ..r
ancien chef de la Maison Paul Kuchlé

Meubles - Rideaux - Stores - Literie - Réparations
Travail soigné - Prix modérés

Rue des Terreaux 3 ^EilCHMTEl Téléph. 51.748

A vendre d'occasion une

cuisinière à gaz
ïè 'ilêve, à fours superposés,
un fourneau à bols à deux
trous, une petite couleuse, le
tout en parfait état. Deman-
der l'adresse du No 33 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

I Déména gement
B Pose et transformation

de rideaux, stores,
meubles, literie, etc.

Jean PERRIMZ
TAPISSIER

11, Faubourg de l'HOpltal
NEUCHATEL

'! Téléphone 53.202 i

fxi La récolte est très forte cette année puisque l'on 'X X
; 1 compte expédier environ 2 millions de kilos.

'^ 11V r X • collaborez par vos achats à l'é-I Ménagères! r^ Ĵ ^̂ z  ̂1
j parfait de fraîcheur et qui sont excellents pour la table

| ;' comme pour les confitures. Vous les obtiendrez sur les B
marchés et dans tous les magasins s'occupant de la

| vente de primeurs :

I | Par panier : Ff. "«85 le kg. brut pour net
Au détail : Ff.  ̂¦

¦ le kg. poids net, fruits choisis
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C S l O r O i ï  SU ©Câ E ou week end (Pays de Glaris)
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GENÈVE, 17. — A l'issue de la
réunion qu'ils ont tenue jeudi, les
représentants de la Fédération syn-
dicale internationale et de l'Interna-
tionale ouvrière socialiste ont pu-
blié un communiqué constatant que
la faillite d'u contrôle, aujourd'hui
évidente, crée plus que jamais pour
les Internationales le devoir d'en ap-
peler, en application de la résolu-
tion de Londres du 19 mars dernier,
à tous les peuples pour mettre fin,
par tous les moyens en leur pou-
voir, à la politique d'intervention
permanente et massive pratiquée par
l'Italie et l'Allemagne, sous la cou-
verture de la politique si impropre-
ment appelée non-intervention.

D'autre part, il n est pas encore
certain que la réunion envisagée
entre la lime et Illme Internatio-
nales ait lieu. Une décision y rela-
tive sera probablement prise pro-
chainement.

Les Internationales
et le problème espagnol

Une explosion à bord
du cuirassé « Jaime Ier »

fait 18 morts

Dernière minute

VAJJEWCE, 18 (Havas). — lie
m i n i s t r e  de la défense com-
munique :

Une explosion suivie d'un
incendie s'est produite à bord
du cuirassé gouvernemental
« Jaime 1er » qui se trouvait
en réparation dans le port
de Carthagène. On compte 18
morts et plus de 100 blessés
parmi l'équipage. On ignore
les causes du sinistre.

M. Prieto, ministre de la
défense nationale s'est rendu
à Cartbagène en avion.

Un vapeur italien bombardé
GIBRALTAR, 18 (Havas). — Le

vapeur italien « Madda » est arrivé
à Gibraltar. Le capitaine ùa navire,
M. Simmons, a déclaré qu'un avion
gouvern emental l'avait bombardé et
avait jeté contre lui une trentaine
de bombes dont aucune ne l'a atteint.

Les avions sont revenus au-dessus
du bateau et ont tiré à la mitrail-
leuse. Aucun membre de l'équipage
n'a été blessé. Une information de
l'agence Reuter confirme qu'une
centaine de traces de balles ont été
relevées sur le pont du bateau. Le
navire a une ouverture à la proue
et devra être mis en caile sèche pour
être réparé.

Un message de Trotzki
au comité exécutif de l'U.R.S.S.

MEXICO, 18 (Havas). — Trotzki a
adressé au comité exécutif central
de l'U. R. S. S. le télégramme sui-
vant :

«La politique de Staline conduit
à la débâcle complète aussi bien
intérieure qu'extérieure. La seule
solution est un revirement radical
tendant à l'instauration d'une démo-
cratie soviétique en commençant par
la révision publique des derniers
procès. Sur cette voie, je vous pro-
pose mon appui complet. »

La nouvelle politique
de la Yougoslavie examinée

par la Petite-Entente
BUCAREST, 17 (Havas). — MM.

Hodza , Stoyadinovitch et Tataresco
se sont réunis à bord du yacht
« Carol II », sur le Danube. Cette en-
trevue, à laquelle assiste M. Anto-
nesco, doit permettre avant toute
chose une mise au point en ce qui
concern e la coopération des trois
pays dans le domaine de la politique
extérieure, conformément au pacte
d'organisation de la Petite-Entente.
On sait que l'action diplomatique de
la Yougoslavie s'est traduite ces
derniers mois par la conclusion d'ac-
cords avec la Bulgarie et l'Italie,
sans entente préalable avec les ca-
binets de Prague et de Bucarest, et
a fait naître des doutes quant à la
solidarité dte ce groupement.

Les sphères officielles roumaines
ont certes considéré avec calme
l'évolution de la politique yougo-
slave, mais l'opinion publique a
montré quelque mauvaise, humeur,
qui a trouvé son expression dans des
commentaires de presse, faisant grief
aux dirigeants yougoslaves de n'a-
voir pas agi toujours selon la lettre
et l'esprit du traité liant les trois
Etats de la Petite-Entente.

VARSOVIE, 17. — Les journaux
annoncent que la police politique a
fait une centaine de perquisitions do-
miciliaires à Varsovie. Il s'agissait de
personnes soupçonnées d'activité
communiste. Il y a eu 80 arrestations.
L'enquête a révélé que les inculpés
faisaient partie d'une organisation
communiste paysanne, et qu'ils
étaient venus à Varsovie pour se con-
certer en secret sur les récents évé-
nements russes.

Quatre-vingts personnes
soupçonnées d'activité
communiste arrêtées

à Varsovie

La situation des C. F. F.
s'améliore toujours

LE FAIT DU JOUR

Le redressement du trafic des
chemins de f e r  fédéraux constaté
depuis la dévaluation monétaire a
persisté en mai, encore que la pro-
gression des recettes de transport
des C. F. F. ne soit , proportionnelle-
ment, plus aussi forte que dans les
trois premiers mois de cette année.

Il a été transporté 9,9 millions de
voyageurs, soit 1,1 million de plus
qu'en mai 1936. La recette corres-
pondant e a atteint 11,3 millions de
francs, en augmentation de 1,3 mil-
lion. Quant aux marchandises, le
tonnage a augmenté de 252,000 ton-
nes, montant ainsi à 1,233,000 ton-
nes. Les recettes procurées par ce
trafic se sont accrues de 2,3 millions
de francs et s'élèvent à 14,2 mil-
lions.

Le total des recettes d'exp loitation
se chi f f re  par 26 ,1 millions, ou 3,7
millions de plus qu'en mai 1936.
Malgré le for t  développement du
mouvement des , voyageurs aussi
bien que des marchandises, les dé-
penses d' exploitation n'ont que très
peu augmenté ; elles sont de 17,9
millions et la di f férence en p lus
n'est que de 114,000 f r .

Il s ensuit que l'excédent des re-
cettes sur les dépenses d' exploita-
tion accuse une amélioration de 3,6
millions de francs . Pour les cinq
premier s mois de l'exercice, cet
excédent atteint 41,4 millions, dé-
passan t de 19,3 millions celui de la
période correspondante de l'année
dernière.

NOUVELLES DIVERSES

L'université de Bâle
ne participera pas

aux fêtes de Gottingue
BALE, 17. — L'université de Bâle

avait été invitée par celle de Gottin-
gue à participer aux festivités orga-
nisées à l'occasion du 200me anni-
versaire de l'université allemande.
L'université de Bâle vient de répon-
dre qu'elle ne pouvait accepter l'in-
vitation pour les mêmes motifs qui
l'avaient déjà fait s'abstenir aux
fêtes jubilaires de Heidelberg.

Communiqués
Un bateau dansant

Samedi soir, le syndicat du personnel
de la corporation du commerce organise
un bateau dansant public qui sera fort
animé. Un. orchestre entraînant est prévu.
Nul doute que le public ne fasse bon ac-
cueil à cette intéressante initiative.

LES :=g;

MARCHE
L'épreuve Paris-Strasbourg
La classique épreuve de marche

Paris-Strasbourg a commencé mer-
credi. Jeudi après-midi, à Saint-Di-
ziers, 240 km., le classement était le
suivant : Romems passait en tête avec
une heure d'avance sur Sarrasin, son
suivant immédiat. Le Suisse F. Ae-
bersold était en dixième position.

TIR
La composition de l'équipe

suisse de tir pour Helsingf ors
Voici la composition de l'équipe

suisse pour les matches au fusil :
Grunig, Forber, Reich, Cioccio, Ei-
cheberger, Dellenbach, SaJzmann et
Zimmermann. Cinq de ces tireurs se-
ront désignés plus tard pour prendre
part au tir des armes de petit calibre
en position debout.

L'équipe pour le tir au pistolet
n'est pas encore définitivement cons-
tituée.

FOOTBALL
A Stockholm

Le premier match éliminatoire
pour la coupe du monde a eu lieu
jeudi à Stockholm. La Suède a battu
la Fimliande par 4 buts à 0.

CYCLISME
Les Belges au Tour de Suisse

Voici les coureurs belges qui par-
ticiperont au Tour de Suisse : Gar-
nier, Colaert, Michielsen, Christiaens,
Bonduel et A. Loncke. Remplaçants i
Ghisquières et van den Driessche.

VALLÉE DE LA BROYE
—i -

PAYERNE
La foire

(c) Malgré la perspective de rentrer
encore quelques chars de foin, la foira
de juin a été bien fréquentée. Les
acheteurs sont venus nombreux spé-
cialement de la Suisse allemande
pour l'achat du gros bétail de bou-
cherie.

Les prix se maintiennent aux taux
.de. la foire du mois de mai. Cepen-
dant, il a été constaté une baisse as-
sez sensible sur les vaches maigres
et sur les taureaux pour la bouche-
rie.

Les porcelets ont baissés de quel-
ques francs, les porcs moyens par
conitre .ont été très recherches et bien
payés. Les moutons sont assez rares
et les prix se maintiennent élevés.

Les génisses portantes premier
choix se sont payées de 700 à 850 fr.
Les bonnes vaches laitières jusqu'à
1000 fr. Les taureaux gras 1 fr. le kg.
Les génisses pour la boucherie 1 fr.
20 le kg., les vaches maigres (sau-
cisses) de 35 à 40 c. le kg.

Les porcelets ont baissé de quel-
sont payés 40 fr. la paire, ceux de
8 à 10 semaines 60 fr. la paire ; les
porcs de 3 mois 90 à 110 fr. la paire.
Les porcs moyens 120 à 140 fr. pièce.
Les porcs gras 1 fr. 50 le kg.

Les moutons de 1 fr. 30 à 1 fr. 50
le kg., les brebis pour l'élevage 60 à
70 fr. pièce.

Les œufs 1 fr. 15 la douzaine.
Il est arrivé sur le champ de foire

14 bœufs, 10 taureaux, 49 vaches, 38
génisses, 18 jeunes bovins, 3 chèvres,
13 moutons, 600 porcelets et 284
porcs moyens.

Explosion au village
d'Henni ez

(c) Samedi dernier, M. Dubois fabri-
cant de cercueils à Benniez près
Payerne, chauffait dans sa cuisine
une substance inflammable destinée
à imperméabiliser les cercueils. Une
explosion se produisit ainsi qu'un
commencement d'incendie. M. Dubois
a été gravement brûlé au bras et à la
figure. Un médecin de Granges lui
donna les soins nécessaires et cons-
tata une brûlure au troisième degré.

Les planteurs de tabac
(c) L'assemblée constitutive de la fé-
dération suisse des associations de
planteurs de tabac s'est tenue à Ber-
ne. 1311e a élu le comité directeur et
a procédé à l'adoption définitive des
statuts.

Quatre planteurs de la vallée de la
Broyé vaudoise et fribourgeoise font
partie de ce comité, ce sont : pour le
canton de Fribourg, MM. Curty et
Bahni à Gousset, et pour le canton
de Vaud, MM. Morel et Cherbura à
Corcelles.

Les nouvelles impositions du tabac
causent dans la vallée de la Broyé
de vives craintes, car au point de
vue social, les quelques centaines
d'ouvriers occupés à la fabrication
de nos cigares, les planteurs ainsi
que les commerçants, se trouveraient
frappés et auraient à souffrir d'une
nouvelle imposition. Les comités des
associations des planteurs de tabac
et des fabricants de cigares de la
Broyé ont fait de nouvelles démar-
ches auprès de la direction des doua-
nes et des grandes associations suis-
ses de l'industrie du tabac afin que
le fisc maintienne la taxation de 1933
qui avait rapporté la jolie somme
rondelette de 40 millions à la Con-
fédération.

A La direction de « Chez Bernard », toujours à l'affût de la nouveauté, après
^g avoir lancé EN SUISSE la 

nouvelle formule de l'heure d'actualités, vous
_^8 présente à partir de vendredi soir à 20 h. 30, le document unique, en
***jj? exclusivité pour Neuchâtel, entièrement en couleurs naturelles : LES
gfeggj FASTES DU COURONNEMENT. Un chef-d'œuvre du système technicolor___3_f£ . réalisé FM" Fox-Film. Au même spectacle : L'ÉPOPÉE DE JOHANN
Sĝ : ; SUTEB, qui possédait tout l'or de l'Amérique, un film de Louis Treriker.

1 L'empereur de Californie
SpEl Ce f i lm a remporté la coupe Mussolini à la Biennale de Venise

plfl LE FILM DU COURONNEMENT passera en séance spéciale,
*Jir i samedi à 5 heures, avec l'heure d'actualités et un programme
§§||j splendide.

BEBNE, 17. — Le Bureau de l'ac-
tion suisse contre le communisme a
pris connaissance avec grande sa-
tisfaction du fait que le canton de
Genève, après celui de Neuchâtel, a
interdit les communistes et les orga-
nisations affiliées. Une enquête a
montré, d'autre part, que des cou-
ches sans cesse plus étendues du
peuple suisse, particulièrement aussi
en Suisse allemande, sont disposées
à agir contre le communisme. Le
comité d'action a décidé de prendre
sans tarder des mesures en vue d'é-
tendre aux autres cantons l'action
de renseignement afin de préserver
la liberté suisse contre la dictature
rouge.

Une promenade sur PAar
qui finit mal

BERNE, 17. — Des étudiants et
des professeurs faisaient, jeudi
après-midi, une promenade sur PAar
dans trois pontons. A la suite proba-
blement d'une fausse manœuvre, l'un
des pontons manqua le point d'atter-
rissage en amont de Felsenau et
sombra. Les dix-huit occupants fu-
rent jetés à l'eau. Les uns purent ga-
gner d'eux-mêmes la rive, tandis
que les autres étaient repêchés par
des témoins et les passagers des deux
autres pontons.

L'action suisse
contre le communisme

WILHELMSHAVEN, 17 (D. N. B.).
Outre le chancelier du Reich, le gé-
néral von Blomberg, ministre de la
guerre, M. Himmler, chef des S. S. et
M. Dietrich, chef de la presse du
Reich, ainsi que de nombreux repré-
sentants de l'armée, ont participé à
la cérémonie qui s'est déroulée en
l'honneur des victimes du « Deutsch-
land ».

De nombreuses couronnes recou-
vraient les 31 cercueils. Au premier
rang des assistants, on notai t, à part
les familles des victimes, la présence
du baron de las Terres, représentant
des autori tés de Salamanque , du co-
lonel Martinez, attaché militaire es-
pagnol, du contre-amiral chinois
Lind, etc.

Après le discours de l'amiral Rae-
der, le premier officier du « Deutsch-
land » lut les noms des 31 victimes.

Le chancelier Hitler déposa une
couronne dans la fosse, puis il serra
la main des parents des victimes en
signe de sympathie.

Les obsèques des victimes
du «Deutschland» se sont
déroulées solennellement

lORAT
CROIX- BL ANCHE
et TERRASSE
Vue splendide
Poissons de lac et de rivière

f> R * g; Ht B|! ||Uin|l Le film qui a obtenu la plus haute récompense (Coupe Mussolini) à la Biennale de Hk
-L tiC&j DE Ir. l'OeStff EJ! Venise et qui retrace la vie aventureuse du Suisse J.-A. SUTER , rôle Interprété par BBk.
________________________ ^_^^^^^^^^^^^^^^ LUIS TRENKER , i*ï **, *. ;

»^= L'EMPEREUR DE CALIFORNIE 1
(version originale allemande sous-titrée française), et ENFIN... le document unique, i_- - .'- '.Dimanche, 3 heures en exclusivité pour Neuchâtel, entièrement en couleurs naturelles : LES FASTES DU fegil

matinée COURONNEMENT, le chef-d'œuvre technicolor réalisé par Fox-film. SraSa

^^ L'énorme succès du Gaumont-Palace, k Parla : Deux grands films " i
Au Palace L'homme qui a f ait  sauter la banque 1
-______________ B_______E________B___B_______B_I Que do fantaisie, que de situations amusantes, que de gags étourdissants, mais aussi i •, - .'._'!

^^ 
quelle passionnante Intrigue et quel beau couple que RONALD COLMAN et JOAN

MATINÉE BENETT. Un document remarquable sur la vie mouvementée des éleveurs canadiens. ¦ •"-

Samedi et dimanche JJft TRAINEAU TRAGIQUE t
un film âpre et rude, éclairé par le sourire de RACHELLE HUDSON. j ' :. .'¦ j

A ¦¦ TBtt gJik 5& f? BiA Le Plus grand film policier qui vous tiendra en haleine Jusqu 'à la dernière minute : [i>.' a .

Emcroe de haut uol m
IVIdl l I lcc  U l l l l a l lU l l c  -pjj coup ,je théâtre sans exemple dans les annales du cinéma. Un film enlevé magls- [ . I

à O  hpnr po  tralement par JACK BENNY et UNA MERKEL. — Une expédition dans la stratos- Xau l l c U I c b  ~hère qui se termine par des éclats de rire. ¦/

i ¦ ¦

BOURSE DE NEUCHATEL
I_es chiffres seuls Indiquent les prix faits

d = demande o = offre
ACTIONS 16 Juin 17 juin

Banque nationale . . —.— 635.— d
Crédit suisse 672.— d 670.— d
Crédit foncier neuch. 675.— d 575.— d
Soc de banque suisse 627.— d 627.— d
La Neuchâteloise . . —.— 442.— o
Câb. électr. Cortalllod 2725.— d 2725.— d
Ed. Dubied & Ole . . 477/— 478 —
Ciment Portland . . . 890.— d 890.— d
Tramways Neuch. ord. 220.— o 220.— o

» > priv. 410.— o 410.— o
Imm. Sandoz-Travers 800.— o 800.— o
Salle des concerts . . —.— —.—
Klaus 250.— O 250.— O
Etabliss. Perrenoud . . 350.— d 350.— d
Zénith S. A^ ordln. 72.— o 72.— o

» > privU. 85.— d 85.— d
OBLIGATIONS

Etat Neuch. 3 14 1902 98.25 d 98.— d
Etat Neuch. 4 % 1907 100.— d 100 — d
Etat Neuch. 4 % 1931 99.75 99.50 d
Etat Neuch. 2 V, 1932 90.— d 90.— d
Ville Neuch. 8 % 1888 99.50 d 99.50 d
Ville Neuch. 4 14 1931 100.50 d 100.60 a
Ville Neuch. 4 •/• 1931 100.80 d 101.— d
Ville Neuch. 8 % 1932 100.— d 100.25
Ch.-de-Fnds 4 % 1931 73.— d 73— d
Locle 3 % % 1903 . . —.— — .—Locle 4 •/. 1899 . . . .  72.— O 72.— O
Locle 4 14 1930 . . . .  72.— o 72.— o
Balnt-Blaise 4 14 1930 loi.— d 101.— d
Crédit foncier N. 5 % 104.50 d 104.50 d
Ed. Dubied Ole 6 14 101.40 d 101.40 d
Tramways 4 % 1903 —.— -»-.—
J. Klaus 4 14 1931 . . 101.— d 101.— d
Et. Perren. 1930 4 14 97.— d 97.— d
Suchard 5 •/. 1913 . . 100.50 d 100.50 d
Suchard 4 14 1930 . . 101.90 d 102.—
Taux d'escompte Banque nationale 1 % %

COURS DES CHANGES
du 17 juin 1937, à 17 h.

Demande Offre
Paris 19.40 19.50
Londres 21.52 21.58
New-York 4.35 4.38
Bruxelles 73.55 73.90
Milan 22.70 23.15

» lires tour, —— 20.80
Berlin 174.60 175.50

» Registermi —•— 109.—
Madrid —•— —•—
Amsterdam ... 239.80 240.50
Vienne 81.20 82.10
Prague 15.15 15.30
Stockholm ... 111— 111.50
Buenos-Ayres p 132.50 134.50
Montréal 4.35 4.38

Communiqué k titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

BOURSE DE GENÈVE
Les chiffres seuls indiquent les prix faits
m = prix moyen entre offre et demande

d = demande o = offre
ACTIONS 16 Juin 17 juin

Banque nation, suisse —.— —.—
Crédit suisse . . . . . .  673.— 669.—
Soc. de banque suisse 630.50 626.—
Générale élec. Genève 348.— 349.—
Motor Columbus . . 342.— 339.—
Amer. Eur. Sec. priv. 462.50 m 455.—
Hlspano American E. 338.50 338.50
Halo-Argentine électr. 248.— 248.—
Royal DUtCh . . . .  1014.50 1007.50
Industrie genev. gaz . 392.50 m 387.50
Gaz Marseille . . . . —.— —.—
Eaux lyonnaises caplt. 231.50 —.—
Mines Bor. ordinaires 532.50 m 604.—
Totls charbonnages . . 276.— m 277.50 m
TrifaU , 22.25 m 21.50
Aramayo mines . . . .  39.— 39.—
Nestlé 1087.50 1081.50
Caoutchouc 8. fin. . _ 50.40 50.50
Allumettes suéd. B . , 27.25 27.25 m

OBLIGATIONS
4 14 •/. Fédéral 1927 —.— — <—
3 % Rente suisse . . . —.— —•—
3 14 Chem. de fer AK 102.20 102.25
3 •/. Différé 99.25 99.25 m
4 % Fédéral 1930 , . . —.— —.—
3 % Défense nationale 100.20 100.35
Chem Franco-Suisse . 531.50 m 532.50 m
8 % Jougne-Eclépens 483.50 487.50 m
3 14 % Jura-Slmplon 100.50 101.—
3 % Genève k lots 126.— m  127.—
4 % Genève 1899 . . — •— 515.—
3 % Fribourg 1903 . 493.50 495.—
4 % Argentine 1933 . 103.05 103.70
4 »/• Lausanne —.— —.—
6 % Ville de Rio . . . 152.50 152.25
Danube Bave 48.75 48.50
5 % Ch. Franc. 1934 1139.— 1134.— m
7 % Chem fer Maroc 1157.50 m 1152.50 m
6 % Paris . Orléans —•— —'—
8 % Argentine céd. . —•— —.—
Crédit f . Egypte 1903 275.— 275.— d
Hlspano bons 6 % . . 356.— 368.50
4 14 Totls char. hong. —.— — .—

Banque nationale suisse
La situation au 15 Juin 1937 n'accuse

de nouveau pas de variations Importan-
tes. L'encaisse-or y figure pour 2624,4
millions ; les devises pour 20,4 ; les effets
suisses pour 11,3 ; les effets de la Caisse
de prêts pour 12,5 et les avances sur
nantissements pour 31 millions.

Au passif , les billets en circulation
ont enregistré une diminution de 20,6
millions pour passer à 1324,1 millions.
A la rentrée des billets correspond un ac-
croissement des engagements à vue de
23,9 millions, ce qui en porte le montant
à 1353 millions.

Le 15 Juin 1937, les billets en circula-
tion et les autres engagements k vue
étalent couverts par l'or à raison de
98,02 %.

UNION, Société suisse d'achats,
Olten (USEGO)

En avril 1907, un groupe de petits com-
merçants — ils étalent sept — s'étaient
réunis à Lucerne. Leur intention était de
créer une association par l'Intermédiaire
de laquelle lis achèteraient leurs mar-
chandises au prix de gros .profitant .ainsi
de leur nombre pour accroître leur force
et obtenir de meilleures conditions de la
part de leurs vendeurs.

Deux ans plus tard , l'Union comptait
21 membres de la branche alimentation;
au printemps 1914 l'Union était forte de
63 participants.

Puis vint la guerre, au cours de la-
quelle l'Union USEGO eut l'occasion de
défendre énergiquement les intérêts de
la classe moyenne contre la politique fé-
dérale des restrictions et de contingente-
ments, contre certains trusts aussi. En
1919, l'assemblée de l'association réunit
plus de 200 épiciers et détaillants, et plus
de 1000 en 1932, à l'occasion de son 25me
anniversaire. L'Union fête aujourd'hui son
30me anniversaire, et poursuit ses pro-
grès.

En quoi consiste Usego ? Coopérative
d'achats, dit-on communément. En effet ,
par l'entremise d'Usego les petits épiciers
s'approvisionnent en denrées coloniales,
cafés, huiles, épices, en vins, charcute-
rie, conserves, etc. Usego achète et fa-
brique en Suisse et à l'étranger, pour re-
vendre ses produits à ses membres, en
s'interdlsant de réaliser un bénéfice su-
périeur à celui qui sert à créer et ac-
croître régulièrement le fonds de réserve.
Mais Usego est autre chose aussi ; c'est
la coalition du petit commerçant qui en-
tend vivre en s'adaptant aux conditions
nouvelles de l'économie ; c'est une asso-
ciation de commerçants qui s'interdisent
la concurrence déloyale, la comptabilité
mal tenue, le cautionnement, les achats
payables à long terme, et qui ont créé,
à des conditions avantageuses, une assu-
rance-vie.

C'est une coopérative qui ne fait pas
de politique, qui travaille pour amélio-
rer le sort de la classe moyenne, « épine
dorsale » de la nation, sans faire de cette
classe une armée d'employés ou de fonc-
tionnaires ; car les membres d'Usego ne
sont nullement tenus de faire, leurs
achats k leur centrale, ou de vendre au
détail à un prix Imposé. Us parviennent
ainsi à profiter des avantages Incontesta-
bles de la coopération sans en subir les
Inconvénients dont la suppression de l'I-
nitiative privée n'est pas la moindre.

Le bénéfice net d'exploitation d'Usego
en 1936 a été de 298,239 fr. ; le disponi-
ble, y compris le solde de l'exercice pré-
cédent est de 298,239 fr. ; on propose de
le répartir comme suit : . - . _

Amortissements sur Immeubles, lûè'̂ frv
francs ; sur machines, mobilier, ' etc.,
41,600 fr. ; attribution au fonds de ré-
serve, 100,000 fr. ; report k nouveau,
56,640 francs.

Au bilan, les Immeubles figurent pour
2,5 millions, les marchandises pour 2,9,

les débiteurs pour 8,6, les banques (déb.)
pour 2,01. Au passif , les obligations à
primes atteignent 1 million, autres obli-
gations 5,06, créanciers 9,3, réserves 1,8.

Le rapport donne d'intéressants rensei-
gnements sur la marche de l'entreprise,
les prix de gros des marchandises et le
développement des succursales d'Usego k
Lausanne et Zurich. Le chiffre d'affaires
qui était de 723 millions en 1930 est des-
cendu, par suite de la baisse générale
des prix , à 62,6 millions en 1934, est re-
monté à 68,7 millions.

La tenue des matières premières
La nouvelle baisse des matières pre-

mières, lundi, a été attribuée principa-
lement à la faiblesse des marchés amé-
ricains. Elle s'est accentuée à la suite
de l'exécution d'ordres « stop loss ».

Au Métal Exchange, les réalisations ont
pris de l'ampleur, sur des statistiques dé-
favorables de l'étain et du cuivre. On re-
marque que les stocks ont augmenté aux
Etats-Unis et sont demeurés à peu près
stationnaires en dehors de l'Amérique.

Le cours de clôture du cuivre a été In-
férieur de 26 livres sterling au cours le
plus haut atteint cette année.

L'étain a baissé sur l'augmentation
des stocks en Angleterre et sur la lour-
deur sur les marchés d'Extrême-Orient.
Le cours de clôture de l'étain a été in-
férieur de 71 livres sterling au cours le
plus élevé atteint cette année.

Le marché du plomb a été très actif ,
mais en clôture franchement faible. Les
derniers cours ont été les plus bas de
1937.

Le zinc, après avoir été assez soutenu
au début , a subi l'effet d'importantes
réalisations en fin de Journée. Le cours
de clôture a été inférieur de plus de 16
livres sterling au plus haut de l'année.

Le blé, après une lourdeur initiale s'est
quelque peu raffermi en clôture sur des
avis plus favorables d'Amérique.

Le coton a été affecté par les avis sur
les conditions cllmatériques favorables
de la récolte aux Etats-Unis.

Le caoutchouc subit toujours l'effet
des manœuvres américaines. Les derniers
cours de lundi sont les plus bas de 1937.

Certains milieux autorisés affirment
que le fond de la baisse peut être con-
sidéré comme ayant été touché. Cette
opinion est basée sur la position techni-
que du marché. Un Important découvert
serait en train de se former. De fait,
11 y a eu quelque reprise mardi.

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES ET TRUSTS 16 Juin 17 juin
Banq. Commerciale Bâle 122 116
Un. de Banques Suisses . 310 808
Société de Banque Suisse 629 625
Crédit Suisse 673 668
Banque Fédérale S. A. .. 516 d 516
Banq. pour entr. élect. .. 629 618
Crédit Foncier Suisse ... 285 285
Motor Columbus 342 332
Sté Suisse lndust Elect. 495 490
Sté gén. lndust. Elect. .. 348 348
Sté Sulsse-Amér. d'El. A 73  ̂ 72^
INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen . 2710 2700
Bally S. A 1372 1310
Brown Boverl & Co S. A. 212 210
Usines de la Lonza 121 II814
Nestlé 1082 1077
Entreprises Sulzer 748 748
Sté Industrie Chim. Bâle 5800 5725 d
Sté lnd. Schappe Bâle .. 895 885
Chimiques Sandoz Bâle . 7800 7850
Sté Suisse Ciment Portl. 900 d 905
Ed. Dubied & Co S. A. .. 477 478
J. Perrenoud Co Cernier 425 o 425 o
Klaus S. A. Locle 250 o 250 O
Câbles Cortalllod 2750 o 2735 o
Câblerles Cossonay 1800 o ] 760 d
ACTIONS ÉTRANGÈRES
Hlspano Amerlcana Elec. 1702 1705
Italo-Argentlna Electric. 249 246
Allumettes Suédoises B .. 26^ 27%
Separator 130 d 134
Royal Dutch 1015 1005
Amer. Enrop. Secur. ord. 4914 48V»

NOUVELLES ÉCONOMIQUES ET FINANCIERES

DERNIèRES DéPêCHES LA VIE NATIONALE

SCHWYTZ, 17. — Un éboulement
s'est produit sur les pentes de la
montagne dans la commune de Muo-
tathal, provoqué par les fortes
pluies de ces jours derniers. La mas-
se de terre a recouvert des prairies
et causé d'importants dégâts.

Il1 y a quelques semaines, un cer-
tain n'ombre d'arbres fruitiers avaient
été déracinés par le fôhn au même
endroit.

Les hautes eaux du lac
des Quatre-Cantons

provoquent plusieurs
inondations

LUCERNE, 17. — Ensuite de la
forte fonte des neiges et des préci-
pitations de ces jours derniers, les
eaux du lac des Quatre-Cantons sont
à un niveau extraordinairement éle-
vé et en plusieurs endroits les ré-
gions riveraines ont été inondées.
Les quiais de Lucerne sont sous l'eau,
Des passerelles de secours ont dû
être construites à plusieurs places.
Le plancher d'un kiosque a dû être
recouvert de pierres, afin que le
petit bâtiment ne soit pas emporté
par les eaux.

La Reuss a également débordé par
endroits.

Les quais des communes situées
autour du lac, la partie basse des vil-
lages et les routes longeant le lac,
sont recouverts par les eaux.

De vastes étendues de marais et de
champs sont inondées à Wûrzenbach
et à Seebjirg. A Vitznau, l'eau a pé-
nétré daiis une scierie. Le débarca-
dère 'd'Hergiswil est sous l'eau. A
Fliielen, les salles de restauration
de quelques hôtels situés en bordure
du lac, sont inondées. Partout, l'a-
bordage des bateaux à vapeur est
difficile. La place <?u village de
Stansstad est également sous l'eau.

Des jardins d'agrément et des jar-
dins potagers sont en maints en-
droits inondés. Les maisonnettes de
week-end sont aussi sous Peau.

Le niveau des lacs de Lowerz et
de Zoug a également fortement aug-
menté et ceux-ci menacent de dé-
border à plusieurs endroits.

La pluie provoque
un éboulement en pays

de Schwytz

SCHAFFHOUSE, 17. — La com-
mission communale d'assistance a
décidé d'interner dams un établis-
sement o'e travail les deux frères
Werner et leur père, qui avaient été
arrêtés dimanche soir par la police
pour avoir troublé l'ordre public. La
famille Werner, qui compte treize
enfants, est depuis longtemps à la
charge de l'assistance et a été l'objet
de maints avertissements. Le père
est sous tutelle depuis 1932. Lui et
tous ses fils ont un casier judiciaire.

L'émigration suisse
dans les pays d'outre-mer
BERNE, 17. — En mai 1937, 260

personnes ont émigré de Suisse dans
des pays d'outre-mer, contre 133 en
mai 1936. Du 1er Janvier à fin mai
1937, le nombre des émigrés s'est éle-
vé à 1235.
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Après une bagarre
trois membres d'une famille
de Schaffhouse sont arrêtés
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Sirop de framboises -
par Jus de fratt 

et sucre
au détail ¦— 20 c le déci
en litre à 
Fr. 1.85 (verre à rendre)
en bouteille d'un kg. à —
Fr. 1.40 (verre à rendre) -

- ZIMMERMANH S. A.

j f riMBRES Ŝ.
JPPOUR LA DATE \

^Numéroteurs autoroa_lqut_i\
/ j  Timbres p. marquer caisses. fllts)\

//TIMBRES^
I CAOUTCHOUC |
I ET TIMBRES CM MÉTAL II
II EN TOUS GENRES .3

\LUTZ- BERGER/
\̂  17, rue ctes Beaun-Arta //

\̂ BoIi«5 et 
encre» yf

T v̂ ù tampon yCf

entreprise de
chauffage

JRHRMANN
PARCS 105

Fourneaux en tous
genres, réparations
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Bois ds feu
Foyard, le stère 21 fr., sapin,
le stère 13 fr ., fagots toutes
dimensions, rendu à domici-
le. Tél. 61.252. F. Imhof fils.
Montmoliin. *
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Ouvert tous les jours de 10 h. k 12 h. 16 et de 14 k 18 heures.
Entrées semaine et dimanche matin fr. 1.—, dimanche après-
midi 50 centimes.

Myrtilles fraîches
de la montagne

10 kg. Pr. 5.30, 5 kg. Pr. 2.75.
Frères Manfrlnl. Ponte Cre-
mennga (Tessin). ASlllSO
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H Sirop de framboise . 654/5 H
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m Sirop d'orange . fi71/7 m
|. j (490 gr. = —.50) % litre . . , , U\s9 g I * |||||

M Sirop de citron . §73/, B
K*V»:i (570 gr. = —.50) K litre . . ¦ i Bw M I ** || 1||

|- pur sans alcool le litre Bgjp^P gjB
i 1 (dépôt pour le verre —.30) "" -. r

M Cidre doux le iii.e -.50 I
f (mousseux et non mousseux) (dépôt pour le verre —.80) C- _ %-

i Les fraises du Valais §
: cette année, sont belles et de très bonne qualité. Les wÊÈ
à: producteurs du Valais auront une bonne récolte et g | |
"¦ attendent l'écoulement de leur marchandise. Nous ||
r;z: vous recommandons de faire MAINTENANT vos fff|j
f  conserves de FRAISES DU VALAIS. H

Fromage gras d'Emmenthal, été 1936, salé
fr. 1.30 et 1.40 le demi-kilo

Fromage gras du Jura et Gruyère
fr. 1.40 le demi-kilo

depuis 5 kg. Fr. 2.60 le ko-
depuis -lO kg. Fr. 2.50 le kg.
par meule Fr. 2.-40 le kg.

Oeufs frais danois la, fr. 1.20 la douzaine
R.-A. STOTZER, rue du Trésor

Bouches et
croquets ,

•*/

P̂ /fOeux
/ / d'été

*<3
Croquets 6 joueurs

depuis 13.50

Bauches 8 joueurs
depuis 9.80

'TCHÎMZMÎCHEL
S. E. N. J.

Votre horaire?

le Zénith
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est à votre disposition acier inoxydable, la douzaine 10.80 11.40
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Cf à bois S I 
moaetes pour transformations,
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ss.
~s désinfection de tous quatre marches 9.40 cinq marches 11.75
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CORRESPONDANCES
(Le contenu ae cette rubrique

n'engage paa la rédaction du Journal)

L'avis d un retraité
Monsieur le rédacteur,

Le public est de plus en plus fréquem-
ment exposé à entendre exprimer des
opinions diverses au sujet de la caisse
de pensions des employés des cliemins
de 1er fédéraux ; ces commentaires sont
en général aussi erronés qu 'injustes k
l'égard des bénéficiaires de ces caisses,
aussi vous serais-je reconnaissant de vou-
loir bien insérer dans les colonnes de vo-
tre honorable Journal, quelques modestes
et brèves considérations d'un vieil et fi-
dèle abonné.

Les caisses de pensions des employés de
chemin de fer furent fondées par la Com-
pagnie suisse occidentale Simplon, qui
assurait la totalité des contributions.
Puis, lorsque survint la fusion des deux
compagnies, suisse occidentale Simplon et
Jura-Berne-Lucerne, les statuts de nos
caisses ont été modifiés et les contribu-
tions mises partiellement à la charge du
personnel. Dès cette époque, l'adhésion à
ces caisses était obligatoire et les cotisa-
tions exigées étalent bien lourdes com-
parativement aux salaires perçus et aux
prestations modiques des caisses qui, ce-
pendant, entretenaient déjà un nombre
considérable de veuves et orphelins de
cheminots, soustraits ainsi à la charité
publique.

Au moment où le rachat des chemins
de fer par la Confédération eut lieu, nos
caisses, continuellement alimentées par
les compagnies et le personnel de plus
en plus nombreux, avaient capitalisé une
somme se chiffrant par plusieurs dizaines
de mlUions. Nous étions, en effet, k l'é-
poque de l'âge d'or des chemins de fer
dont le développement réjouissant con-
tinuait à un rythme accéléré.

Dès lors, les affaires du trafic ferroviai-
re ont bien changé, malheureusement et,
ces dernières années, le personnel a été
plusieurs fols déjà appelé à faire preuve
de compréhension et de civisme en accep-
tant les sacrifices qu'imposait la situa-
tion.

Durant les années de prospérité et de
développement, les experts ont établi
leurs calculs sur des bases techniques qui
peu à peu furent complètement faussées
et donnèrent par la suite des résultats
arithmétiques complètement différents.

Les raisons principales qui ont contri-
bué à créer cet état de choses sont les
suivantes :

1) Les exigences du service et la vi-
tesse de plus en plus grande à laquelle
marchent les convois ne permettent pas
la tolérance en service d'agents dont les
facultés visuelles ou auditives sont di-
minuées, de sorte que très souvent des
collègues qui désireraient continuer leur
service actif sont contraints à une re-
traite prématurée après 15 ou 20 ans
d'activité et sont ainsi mis au bénéfice
d'une petite pension dont le montant est
établi, suivant les règlements de nos cais-
ses, proportionnellement k la durée du
service accompli et des versements effec-
tués.

2) Les progrès de l'organisation du tra-
vail et les améliorations mécaniques ont
provoqué le phénomène contraire de ce
qui se passait au temps de la prospérité,
c'est-à-dire une diminution considérable
et continuelle du personnel actif . Par
conséquent, les vides produits dans les
caisses par le départ des vieux agents ne
furent plus comblés par les versements
de jeunes forces ; l'administration prati-
que une politique de restrictions qui
consiste à supprimer chaque année le
plus grand nombre possible d'agents en
activité en limitant au strict nécessaire
l'engagement de nouveau personnel. L'ef-
fectif des C. P. P. a diminué de 12,000
hommes de 1920 à 1936.

Il est donc absolument injuste, je di-
rai même immoral, de vouloir attribuer
au personnel la responsabilité de si fâ-
cheuses conjonctures qui n'avaient pas
pu être prévues par les hautes directions
ou par les experts qu'elles avaient char-
gés d'établir les bases techniques de nos
caisses.

Nous avons déjà , à plusieurs reprises,
consenti une part des sacrifices qui s'im-
posent , mais nous estimons aussi que
des droits acquis par de vieux et fidèles
serviteurs doivent être considérés comme
Inattaquables.

Le devoir sacr$ de défendre les insti-
tutions qui furent créées par la philan-
thropie des . premiers propriétaires des
chemins de fer revient à ceux qui ont
contribué, durant les longues années d'un
dur service, à leur prospérité.

La somme de sacrifices qu'a consentie
la communauté des cheminots pour l'é-
dification de ces caisses n'est, en général
pas appréciée équitablement par ceux qui ,
si facilement, émettent des jugements et
lancent, à la légère, des propositions de
réformes Inconsidérées

Je vous remercie de votre obligeance,
Monsieur le rédacteur , et vous prie de
croire, etc.

Jules NOBS,
mécanicien de chemin de fer re-
traité, entré au service de la
Compagnie S. O. S. en 1885.

Monsieur le rédacteur,
M. J. Testuz, dans la « Feuille d'avis

de Neuchâtel » du 8 Juin, proteste contre
la tenue par trop rudlmentaire de cer-
tains promeneurs rencontrés dans notre
Jura.

Je suis d'accord avec sa protestation et
je trouve aussi que la tenue des prome-
neurs doit rester décente.

Je proteste contre la lettre de M. P.
Girardin qui termine par cette phrase :
« Vive l'air pur et la liberté ! »

La décence n'a rien à voir avec la mo-
de, même si la mode est stuplde et nous
sommes un bon nombre à prétendre que
•les costumes de bain , les cuissettes et
autres semblants de vêtements vont très
bien sur les plages, puisque c'est dans
ce genre de vêtements qu'on va se ra-
fraîchir à l'eau. Par contre, les person-
-hes que les costumes rudlmentaires peu-
vent froisser, et nous comprenons ce sen-
timent, doivent pouvoir se. promener en
montagne ou à la campagne, sans que
leurs sentiments de pudeur ou leur sus-
ceptibilité soient froissés d'une manière
quelconque. La liberté pour tous, c'est
bien, mais toujours dans la mesure où
elle ne gêne pas autrui.

Si le bord du lac n'a pas l'heur de
convenir à la santé de tout le monde,
que ceux qui veulent prendre des bains
d'air en montagne les prennent alors
dans des endroits fermés, comme c'est
le cas dans d'autres villes depuis long-
temps.

Nous trouvons les baigneurs bien à leur
place dans leurs costumes de plage ou
leurs caleçons de bains, mais nous de-
mandons par contre, que les personnes
qui pratiquent la montagne conservent
une tenue convenable.

Nos ancêtres, depuis la création du
monde, ont toujours eu un sentiment de
pudeur que notre génération ferait bien
de ne pas oublier.

Veuillez agréer, Monsieur le rédacteur,
etc.

HUMMEL et plusieurs personnes.

Note de la rédaction. — Nous p en-
sons que l'op inion du public est f a i -
te et que cette discussion , qui f u t
intéressante, peut être maintenant
terminée.

Point de vue sur le costume

La répartition des attributions
entre les présidents du tribunal

du district de Neuchâtel

CHRONIQUE JUDICIAIRE

Voici le texte de l'arrêté du 14
juin 1937 concernant la répartition
des attributions entre les présidents
du tribunal du district de Neuchâ-
tel :

Vu l'article 6 (modifié) de la loi sur
l'organisation judiciaire ;

Sur la proposition du conseiller d'Etat,
chef du département de Justice, le Con-
seil d'Etat arrête :

ARTICLE PREMIER. — La répartition
des attributions incombant au tribunal
du district de Neuchâtel est fixée comme
suit entre le président du tribunal I et
le président du tribunal n :

I
Attributions du président du tribunal I

Les procès civils mentionnés à l'art. 14
(modifié), alinéas 1 et 3 (à l'exclusion
des cas visés à l'article 20), à l'art. 15
(modifié) de la loi sur l'organisation Ju-
diciaire du 22 mars 1910 ;

l'autorité tutélaire (art. 28 et 29 mo-
difiés de la loi sur l'organisation Judi-
ciaire du 22 mars 1910) ;

les causes pénales mentionnées aux
art. 58 et 59 de la loi sur l'organisation
judiciaire du 22 mars 1910 ;

l'application de la loi concernant la
répression des délits commis par les mi-
neurs du 31 mai 1917 ;

l'application des art. 2, 4, 7, 87, 90,
146 à 148, 151 de la loi concernant l'In-
troduction du C. C. S. du 22 mars 1910;

l'application des art. 5, 8, 10, 11 (alinéa
1), 12, 14 et 15 de la loi pour l'exécution
de la loi fédérale sur la poursuite pour
dettes et la faUlite du 22 mars 1910 ;

l'application des art. 440, 443 k 450,
471 à 491, 549 litt. B) C. P. C, du 7 avril
1925 ;

les levées de cadavres (art. 154 modifié
C. P. P. du 25 septembre 1894) ;

l'application des art. 36, 108 et 113 de
la loi sur l'organisation du notariat du
17 mal 1911 :

l'application de l'arrêté du 16 décem-
bre 1911 concernant l'inventaire des biens
des enfants mineurs en cas de dissolu-
tion de mariage.

n
Attributions du président du tribunal II

Les procès civils mentionnés à l'arti-
cle 14 (modifié) alinéas 1 et 3 (lorsque
l'objet de la demande ne dépasse pas
600 fr.), alinéa 2, à l'art. 20, modifié de
la loi sur l'organisation Judiciaire du 22
mars 1910 et à l'art. 9 de la loi du 7
avril 1925 portant modification de l'or-
ganisation Judiciaire ;

les contraventions mentionnées à l'art.
57 (modifié) de la loi sur l'organisation
Judiciaire du 22 mars 1910 ;

l'application des art. 1, 6, 49 à 61 de la
loi concernant l'introduction du C. C. 8.,
du 22 mars 1910 ;

l'appUcation de l'art. 13 de la loi pour
l'exécution de la loi fédérale sur la pour-
suite pour dettes et la faillite du 22
mars 1910 ;

l'appUcation des art. 506, 514, 522, 523,
524, 528, 531, 533 et 542 C. P. O. du 7
avril 1925.

ART. 2. —' Le président du tribunal I
est l'autorité-compétente dans tous les
cas non expressément mentionnés au pré-
sent arrêté.

ART. 3. — Le présent arrêté sera insé-
ré au « Recueil des lois ». H entrera en
vigueur le 1er Juillet 1937. Sont abrogées
dès cette date, les dispositions contraires
contenues dans l'arrêté du 26 Juin 1925
concernant la répartition des attributions
entre les présidents des tribunaux des
districts de Neuchâtel et de la Chaux-de-
Fonds.

Neuchâtel, 14 juin 1937.
Au nom du Conseil d'Etat,

Le président : Jean HUMBERT.
Le chancelier : STDDER-JEANRENAUD.

En pays f ribourgeois

Le costume du Vully
(c) Nous avions annoncé, il y a quelque
temps déjà, la constitution au Vully d'un
groupe qui se donnait pour tâche de ré-
introduire le port du costume que nos
arrlère-grand'mères revêtaient Jadis. Les
adhésions furent assez facUes à obtenir.
En peu de temps, l'effectif se monta k
vingt-huit membres.

L'établissement du modèle authentique
fut assez difficile. On rechercha tout
d'abord dans de vieux bahuts où tant de
secrets se trouvent enfermés. On en res-
sortit , en effet, des costumes bien vieux,
mais qui se rapprochaient singulière-
ment des habits portés encore par les
élus âgées de nos grand'mères actuelles,

len ne prouvait cependant que ce fût
là le vrai costume du VuUy.

La collaboration du comité cantonal
fut des plus précieuses. Grâce surtout
aux recherches effectuées par MUe Da-
niels, de Fribourg, il fut enfin possible
de mettre la main sur deux maquettes
vieiUes de plus d'un siècle, lesquelles re-
produisaient le vrai costume porté au-
trefois dans notre région. En possession
de ces maquettes, le comité local put
confronter les habits retrouvés et il fut
tout heureux de constater la concordan-
ce avec les maquettes officielles. Ces don-
nées concrètes et précises permirent d'é-
tablir le modèle actuel qui fut contrôlé
et adopté par le comité cantonal.

Quelques petites modifications furent
apportées afin de rendre le costume plus
pratiqué, plus seyant. Cependant 11 est
bien sj lèclf-é qu'aucune fantaisie ni or-
nement ne sont autorisés. Le « dzaquil-
lon » se porte exactement dans la même
coupe qu'autrefois, mais 11 est en toile
de fU tissé à la main dans le district du
Lac et rayé en rouge ou bleu, soit en
teintes moins foncées qu'autrefois. La
blouse à courte manche bouffante aux
épaules est en toile blanche unie. Un
fichu du même modèle pour toutes les
personnes est porté « en coin », dont les
extrémités se croisent devant, avant d'ê-
tre prises dans le tablier de toUe tissée
à la main en bleu ou rouge uni.
Un bas blanc de coton tricoté k la
main et un soulier noir à boucle
complètent ce costume très simple mais
très durable et par là avantageux. Com-
me on peut le voir, on en revient à la
bonne toUe solide, pratique et durable
confectionnée au pays.

La coiffure consistait en un bonnet
de toUe blanche à pois rouges comme le
fichu. Un chapeau du modèle adopté
pour tout le canton, aux larges bords
remplace la coiffe pour le moment.

Ce costume est celui adopté pour le
travaU, U est déjà porté régulièrement
par plusieurs de nos dames se rendant
aux marchés de Fribourg, ainsi que par
quelques personnes les Joura d'oeuvre,
tandis que d'autres le réservent encore
pour les occasions.

On entrevoit déjà d'étudier la possibi-
lité de réintroduire le costume du di-
manche.

Le groupe a pris part k la fête d"Es-
tavayer où U fut très applaudi. Il était
constitué de trois sous-groupes : l'un re-
présentant la vigne, l'autre les légumes
et 13 troisième la moisson.

Félicitons les organisatrices qui n'ont
pas reculé devant les nombreuses dif-
ficultés qui se présentèrent à elles et
qu'elles ont magnifiquement surmon-

Conversation avec Chaliapine
(Suite de la première page)

Comme je lui demande quelques
souvenirs sur son enfance, il me
tend, d'un geste charmant, un livre
que, depuis, j'ai lu d'une traite :
« Pages de la vie de Chaliapine ».
Livre admirable die vie, de couleur
et de maîtrise.

Lisez ce portrait de son père :
Ivan, c'est mon père. Il rentrait a la mai-

son vers minuit. Le matin, à 7 h., U pre-
nait son thé et se rendait à l'a office ».
Ce mot « office » me faisait peur, me rap-
pelant le tribunal et les Juges. Plus tard,
j'appris que l'« office » était le bureau
du zemstvo où mon père était employé
en qualité de scribe.

De notre village Jusqu'à l'office, il y
avait six verstes. Mon père se rendait au
travail vers neuf heures du matin. A
quatre heures, U revenait à la maison et
à sept heures, après s'être reposé et avoir
pris du thé, U disparaissait de nouveau
pour aller à son bureau d'où il ne ren-
trait qu 'à minuit.

Une fols, je remarquai que depuis deux
Jours déjà, il n'était pas rentré et que
ma mère était très inquiète. Le troisiè-
me Jour, U revint ivre. Ma mère l'accueil-
Ut par des larmes et des reproches, \* '

— Que faire maintenant ? De quoi vi-
vrons-nous ? demanda-t-eUe avec an-
goisse.

II était pénible et humiliant d'entendre
mon père proférer contre ma mère des
Jurons obscènes et crier :

— Fiche-mol la paix 1 Va-t-en au dia-
ble 1 Laisse-mol vivre 1 Vous m'embêtez 1
Je ne fais que travaUler. Il faut bien
que Je m'amuse aussi quelquefois.

Je compris alors que mon père allait
à l'office pour travaUler et que, comme
beaucoup d'autres employés, U avait bu
sa paye mensuelle. Je compris aussi que
toute notre existence reposait sur le sa-
laire de mon père. C'est avec cet argent
que ma mère achète des concombres et
des pommes de terre ; grâce à cet argent
qu 'elle fait, aveo des biscuits de seigle
pUés ou de la mie de pain rassis, la sa-
voureuse « moura », la soupe froide au
kvass, à l'oignon, aux concombres salés
et à .l'huile de chènevls. Et c'est encore
grâce à l'argent de mon père que ma mè-
re, une fois par mois, fait solenneUement
des « pelmenl », un plat que J'adore et
que J'attends toujours avec impatience,
bien que Je sache qu'on n'en peut man-
ger qu'une fois le mois, « après le 20 ».

A dater de ce Jour, je considérai mon
père avec plus d'attention, soit parce que
J'avais senti ma sujétion à son égard,
soit parce que j'étais effrayé et humilié
de ses propos. Et lui, il se mit à s'eni-
vrer de plus en plus souvent, enfin le
20 de chaque mois. Au début, cette date
passait sans querelle ; ma mère se bor-
nait à pleurer en silence dans un coin,
mais ensuite, U commença à la traiter
aveo une brutalité toujours croissante ;
enfin, Je vis qu'U la battait. J'avais beau
crier, hurler, m'élancer à son secours, cela
ne l'aidait pas, bien entendu. Je sautais
en arrière, roulais sur le plancher, U ne
me restait que les larmes et les cris. Un
Jour, U la battit Jusqu'à ce qu'eUe en
perdit connaissance. J'étais sûr qu 'elle
était morte. Elle gisait sur le coffre , sa
robe déchirée, sans bouger, sans res-
pirer, les yeux clos. Je hurlai et sanglo-
tai désespérément , mais elle, ayant repris
ses sens et Jetant autour d'elle un regard
sauvage, me caressa et me dit avec cal-
me :

— Ne pleure pas, ce n'est rien I
Et, comme de coutume, elle inclina ma

tête sur ses genoux et commença à écSi-
ser les parasites que J'avais dans les che-
veux tout en me consolant tristement :

— Il faut s'attendre à tout avec ces
sales Ivrognes, mon petit, ne fais pas at-
tention à eux, ne fais pas attention k
eux, mon enfant I

Après ces algarades, la vie reprenait
son cours ordinaire : mon père aUait ré-
gulièrement à l'office, ma mère fUait,
cousait, lavait et raccommodait le linge.
En travaillant, eUe chantait toujours, elle
chantait aveo mélancoUe et tristesse en
même tempe qu'avec entrain. Dans sa
Jeunesse, elle avait dû être des plus ro-
bustes, car, maintenant, il lui arrivait
parfois de se plaindre :

— Je n'aurais Jamais cru que mon
dos pourrait un Jour me faire mal, qu'il
me serait difficile de laver les planchers
ou le linge. Autrefois, J'avais aisément
raison de tout travaU : aujourd'hui, c'est
le travaU qui a raison de moi 1

Souvent eUe fut battue par mon père
et crueUement. Quand J'entrai dans ma
dixième année, ce n'était plus seulement
le 20 du mois, mais chaque Jour que
mon père s'enivrait ; à cette époque sur-
tout, U la battait très souvent et eUe
était Justement enceinte de mon frère
BasUe.

J'avais pitié d'eUe. C'était le seul être
en qui J'eusse toute confiance et à qui Je
pouvais raconter tout oe qui se passait
dans mon âme.

Tout en m engageant à lui obéir à eue
et à mon père, elle me répétait avec in-
sistance que la vie est dure, qu'U faut
peiner sans relâche et que, pour le pau-
vre, U n'y a pas d'issue. Les conseils et
les ordres du père doivent être rigou-
reusement observés. Le père est lnteUl-
gent ; pour elle, U était vas législateur
dont les ordres ne pouvaient être dis-
cutés.

Chez nous, grâce à la peine que se don-
nait ma mère, c'était toujours propre et
bien en ordre. La velUeuse brûlait de-
vant les saintes Images. Souvent, Je vis
les yeux gris de ma mère regarder avec
tristesse et résignation l'icône qu'éclairait
k peine une flamme mourante.

Extérieurement, ma mère était une
femme comme U y en a des mUUers chez
nous en Russie, pas très grande, le visage
doux, les yeux gris, les cheveux châtains
toujours ' bien lissés. Si modeste, si effa-
cée ! ' .y_.

Kiiifin, jouir de I» vie
Ce fils de mendiant devint le plus

grand chanteur du monde. Pour les
esprits faibles sur qui les mots n'ont
pas •d'emprise, disons qu'il reçut,

certaines fois, 20,000 fraucs suisses
par représentation.

L'homme a 64 ans.
Il fut successivement apprenti

cordonnier, portier de gare, débar-
deur sur les bateaux de la Volga. II
commença de chanter à l'âge de 17
ans. Et bientôt, sa voix exception-
nelle, les dons miraculeux qui lui
permettaient d'exprimer les senti-
ments des personnages interprétés
par lui, le firent considérer comme
le premier artiste de son temps. 11
ne chante plus depuis quelques an-
nées (à part un concert de bienfai-
sance qu'il a donné à Genève il y a
quelque temps).

—¦ J'ai pris ma retraite, dit-il. Dé-
finitivement. Et j'essaie de jouir de
la vie. C'est bon , savez-vous, de ne
plus trembler de crainte pour ma
voix, de ne DIUS avoir le souci de
manger trop, ou trop chaud, ou trop
froid. Quel soulagement... 1

* • ?
'. Près de nous, le rythme du départ
s'est accéléré. Des gens passent, af-
fairés. Une odeur fiévreuse flotte sur
le quai.

Chaliapine, chapeau bas, s'est in-
cliné, et tend la main... ; une main
large, solide, soignée. Puis à grands
pas souples, il s'engouffre dans son
vagon.

D'autres gens montent derrière
lui.

Ceux-Jà reviendront. Chaliapine,
lui ne reviendra pas. Cet errant que
nul pays n'a pu fixer est poussé par
le démon des voyages. Il va cher-
cher en d'autres lieux l'ombre de ce
qu'il fut, et le train l'emporte con-
tinuellement vers de nouvelles éta-
pes. Il a des logis un peu partout...

... Mais il n'a pas de foyer. (g)

LA VILLE î
Un cycliste renversé

par une auto
Jeudi après-midi, à 14 heures, un

cycliste descendant la Rosière et qui
s'engageait dans la rue des Parcs a
heurté une voiture roulant en direc-
tion du Vauseyon.

Le choc fut très violent et le mal-
heureux cycliste fut projeté contre
le trottoir sud des Parcs.

Relevée avec une profonde blessure
à la tête et oïverses contusions, la
victime fut reconduite à son domi-
cile par des personnes complaisantes.

Le vélo est hors d'usage et l'auto
a subi quelques dégâts.

———^-*--—

AU JOUR LE JOUR

On sait que la question de savoir
si la fê te  aes vendanges aurait lieu
cette année a été sérieusement posée.
Les temps sont durs, hélas ! Et cer-
tains avaient cru sage de proposer
que cette manifestation à laquelle
nous tenons se f i t  tous les deux ans
seulement .

Mais une vigoureuse opposition
s'est manifestée et l' on a finalement
décidé que nous aurions notre fê te .

Elle sera même p lus belle et plus
riche qu'elle le f u t  jamais. Sur le
thème « Do-mi-sol \, un cortège dan-
sant et chantant qui réservera des
surprises parcourr a les rues de
notre ville le 3 octobre prochain.

Allons, tant mieux. Et réjouissons-
nous... 1

Oui, la f ête des vendanges
aura lieu...

VIGNOBLE |
SAINT- BL AISE

Un voleur de bicyclettes
(c) Samedi dernier, un agriculteur
de notre localité qui avait occupé
pendan t quelques j ours un individu
qui s'était présenté pour les fenai-
sons, s'aperçut après son départ, que
ce dernier lui avait volé soin vélo
dans une remise.

Celui-ci fut retrouvé à Cressier,
où le voleur l'avait abandonné à
proximité de l'emplacement de foot-
ball, où il en vola un autre tout
neuf. Les recherches entreprises
immédiatement par la police canto-
nale aboutirent à l'identification du
voleur qui ne tardera pas à être ap-
préhendé et conduit en lieu sûr où
il aura à répondre de ces deux dé-
lits. C'est un repris de justice très
connu de la police neuchâteloise.

RÉGION DES LACS j

ANET
Collision à un

passage h niveau non gardé
(c) Mercredi après-miciï le camion
d'une maison de transport d'Anet
est entré en collision à un passage
à niveau non gardé avec le train ré-
gional venant de Tâuffelen.

Grâce à la présence d'esprit du
conducteur du train , qui stoppa im-
médiatement, une grave collision put
être évitée. U n'y a que des dégâts
matériels à déplorer. Le marche-pied
d'un vagon a été arraché et l'avant
du camion a fortement souffert.

ESTAVAYER
_Vos aviateurs

(c) Comme chaque année, avec les
beaux jours, les aviateurs nous sont
revenus. Les cibles amarrées au lac
près de la rive d'e Forel sont leur
champ de tir. Le colonel Maggron
fonctionne comme officier instruc-
teur et ce sera durant tout l'été le
ronflement des moteurs, le bruit des
mitrailleuses ainsi que l'éclatement
des bombes...

AUX MONTAGNES

ILES PONTS-DE-MARTEL
Courses scolaires

(c) Les élèves de nos écoles ont ef-
fectué leuns courses scolaires an-
nuelles dans d'excellentes condi-
tions. Les deux petites classes sont
allées en autocar, par le Val-de-Tra-
vers, Yverdon, Sainte-Croix , le lac de
Bret, Chexbres, jusqu'à Ouchy. Tan-
dis que les élèves des plus grandes
classes se rendaient, au moyen ùe la
flèche bleue, au lac d'Oeschinen,
avec intermède de bateau entre
Thoune et Spiez, à l'aller, et arrêt à
Berne, au retour.

Observations météorologiques
Observatoire de Nenchâtel

17 Juin
Température : Moyenne 13.4 ; Min. 8.0 ;

Max. 18.5.
Baromètre : Moyenne 721.8.
Vent dominant : Direction, variable ; for-

ce, moyenne.
Etat du ciel : Nuageux ; Joran depuis 13

heures, gouttes de pluie par moments
l'après-midi.

Hauteui du baromètre réduite a zéro
( Moyenne DOUI Neuchfttel 719J5)

Niveau du lac, 16 Juin, 7 h., 430.76
Niveau du lac, 17 Juin, à 7 h., 430.76

Température de l'eau, 10°.

Feuille d'avis de Neuchâtel

Changements
d'adresse

Aux abonnés
servis par la poste
Nous prions nos abonnés ser-

vis par la poste qui s'en vonl
en villégiature de transmettre leur
changement d'adresse directe-
ment à notre bureau.

Ils n'auront ainsi à payer qu'une
finance de 50 centimes par
mois d'absence pour les frais
occasionnés par la réexpédition
du journal : avis aux offices de
poste, confection de bandes , etc.

MERCURIALE DU
MARCHE de NEUCHATEL

du Jeudi 17 Juin 1937

Pommes de terre .. le t_g. 0.20 0.S5
Haricots » 0 70 1.30
Pois » 0.60 0.90
Carottes le paquet 0 25 — .—
Poireaux » 0.10 0.25
Choux la pièce 0.30 0.40
Laitues > 0.10 0.16
Choux-fleurs » 0.40 1.—
Oignons le paquet 0.10 0.15
Oignons le kg. 0 40 —.—
Concombres la pièce 0.50 0.70
Asperges (du pays) le kg. 1-25 1.30
Radis la Botte 0.10 0-25
Pommes le kg. 1.10 —.—
Abricots » 1-10 1-30
Pêches » 1.W — .—
Cerises » MO 1S0
Oeufs la douz. 1.60 1.60
Beurre le kg. 6.— —.—
Beurre (en motte) , » 4.50 — .—
Promage gras .... » 3.— —.—
Promage demi-gras » 2.50 —,—
Promage maigre ... » 1.80 —.—
Miel » 4.— —.—
Pain » 0.40 0.55
Lait le litre 0.31 0.82
Viande de bœuf .... le kg. 2.60 8.40
Vache > 2.— 2.80
Veau » 2.60 4.—
Mouton » 2.20 4.40
Cheval » 1̂ 0 8.—
Porc » 3.40 —.—
Lard fumé » 3.40 8.60
Lard non fumé ..... » 8.— —i—

Souscription en fa v e u r
des enfants d'émigrés russes

Anonyme, 20 fr. ; Anonyme, 5 fr,
— Total à ce jour : 208 fr. 40.

A NE UCH A TEL ET DANS LA RÉGION

Bulletin météorologique
des C. F. F., du 17 Juin, à 6 h. 40

•g 9 Observations . . .
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280 Bftle 4- 12 Tr. b. tps Calme
643 Berne 10 » »
687 Coire +11 Nuageux »

1543 Davos 4- 6 Couvert »
632 Fribourg . - -12 » »
894 Genève 11 Tr. b. tps »
475 Glarls .... - -10 Nuageux »

1109 Gcschenen -- 8 Brouillard »
666 interlaken - -12 Nuageux »
995 Ch.-de-Fds - - 4  Nébuleux >
450 Lausanne --14 Tr. b. tps >
208 Locarno .. 4-20 » >
276 Lugano .. -)- 19 » »
439 Lucerne .. - -12 Nuageux >
398 Montreux --14 Tr. b. tps »
482 Neuchâtel +13 » »
605 Bagaz .... --11 Nuageux »
673 St-Gall .. --11 Qq. nuag. >

1866 St-Morltz -- 6 Nuageux »
407 Schaffh" --13 Tr. b. tps »

1290 Schuls-Tar. + 7 Nébuleux >
637 Sierre .... +12 Couvert >
662 Thoune .. 4- 12 Nuageux >
389 Vevey .... --14 Tr. b. tps »

1609 Zermatt .. 4- 6 Qq. nuag. »
410 Zurich ... 4- 12 » >

Le nombre des candidats dont les
noms ont été déposés pour l'élection
<Jes jurés cantonaux fixée aux 19 et
20 juin 1937 étant égal à celui des
jurés à élire et en conséquence
ces candidats étant seuls éligibles,
conformément à l'article 97 de la
loi sur l'exercice des droits politi-
ques, le Conseil d'Etat a pris l'arrê-
té suivant, en date du 8 juin 1937 :

Article premier. — L'arrêté de
convocation des électeurs du 14 mai
1937, pour la nomination des jurés
cantonaux, les 19 et 20 juin 1937, est
rapporté.

Art. 2. — Sont déclarés élus sans
scrutin, sous réserve cite vérifica-
tions de leurs conditions d'éligibi-
lité, les candidats jurés cantonaux
dont les noms ont été déposés à la
chancellerie d'Etat dans le délai lé-
gal expirant le 7. juin 1937 à midi.

L'élection
des jurés cantonaux

(c) Depuis quelque temps des vols
sont signalés sur les plages de Mon-
ruz et de la Tène.

A Monruz, divers effets ont été
soustraits notamment une paire de
jumelles « Zeiss ». C'est dans des au-
tomobiles non fermées en stationne-
ment que la plupart des vols ont été
commis. L'année dernière déjà , de
semblables délits avaient été cons-
tatés.

A la Tene, des portemonnaies,
montres de valeur, etc., ont été
soustraits dans des effets d'habille-
ment qui avaient été laissés sur les
môles pendant que leurs propriétai-
res se baignaient.

Vols de plages

A la Rotonde

Le démon familier du théâtre ne lâ-
che pas facilement ceux qu'il a saisis.
L'étonnant comédien Almard et son épou-
se Muguette Grancy, qui firent les beaux
Jours du Théâtre Bel-Air, k Lausanne et
vinrent souvent Jouer l'opérette k Neu-
châtel, en sont un vivant et sympathi-
que exemple. Nous les retrouvons au-
jourd'hui à la tête de ce théâtre du «Pe-
tit poucet », qu'ils ont créé et pour le-
quel ils ont dépensé des trésors de pa-
tiente ingéniosité et de talent.

Le résultat, disons-le tout de suite, est
extraordinaire. Les quarante enfants de
quatre k quatorze ans qui sont venus
hier après-midi Jouer à la Rotonde, nous
donnent le spectacle le plus émouvant
qui soit. Et bien des yeux se sont mouil-
lés en les écoutant dans cette « petite
marchande d'allumettes », conte en un
acte de Victor Berthoud, d'après une
œuvre d'Andersen (musique de Margue-
rite Rochel-Laurent) . La miraculeuse in-
telligence dont font preuve ces mioches,
l'art qu'ils ont de mettre en lumière les
accents essentiels vous laissent une im-
pression qu'on ne peut oublier. Les bons
sentiments, lorsqu'ils sont soulignés par
de fraîches voix enfantines, prennent une
profondeur et un relief nouveaux. Une
comédie en trois actes, « Les deux mou-
lins », de Paul Mayor (musique de Gus-
tave Waldner), complétait ce programme
délicieux qui fut « enlevé » — c'est le
mot qui convient — avec un brio que
n'atteindraient pas bien des acteura pro-
fessionnels.

Ce spectacle avait attiré k la Rotonde
tout un petit monde nombreux et
bruyant qui manifesta son enthousiasme
par des applaudissements Ininterrompus
et mérités. (g)

Le théâtre du « Petit poucet »

Collision d'automobiles
(c) Hier matin, aux environs de 9 h.
les automobiles de MM. Porret, de
Cortaillod et Comtesse, de Bevaix se
sont rencontrées au carrefour du bas
die la rue de l'Arsenail.

Grâce à l'allure modérée des véhi-
cules, seuls des dégâts matériels, as-
sez importants par ailleurs, sont à
déplorer. La gendarmerie a ouvert
une enquête.

COLOMBIER
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Belles FRAISES
du Valais

pour confitures et conserves
85 centimes le kg.

par panier, brut pour net
1_ — le kg., au détail

Monsieur Adrien Veillard, à Enges*
et ses enfants, à Neuchâtel, Valangin ,
la Chaux-de-Fonds, Genève, Novéant,
le Bugnenet , Schupberg, ainsi que
les familles Christen, Chollet et Veil-
lard , ont la douleur de faire part à
leurs amis et connaissances du décès
de leur chère épouse, mère, grand'-
mère, soeur et parente,

Madame Fanny VEILLARD
née CHRISTEN

survenu à Landeyeux, le 17 Juin
1937, à l'âge de 58 ans.

Je vous laisse la paix, Je vous
donne ma paix. Que votre coeur
ne se trouble point et ne s'alarme
point.

L'ensevelissement aura lieu à Va-
langin.

Départ de Landeyeux à 13 h. 15.
Culte à 14 h. au Temple de Va-

langin.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

CHAPEAUX
ROBES, MANTEAUX

Hhm&mm
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Grande salle des conférences
CE SOIR, à 20 heures

Madame Madeleine CHASLES, de Paris,
donnera une conférence sur ce sujet :

«LA JOIE OU LA PEUR DANS UNE VIE
BIBLIQUE »

Ne laissons pas passer cette occasion
unique. — Collecte pour les frais.

FRAISES DU VALAIS, par paniers, 80
C. le kg. POMMES DE TERRE NOUVEL-
LES, par 3 kg., 25 c le kg. au comptant
et prises au magasin.

GALMÈS Frères.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES

13. Michèle à Willy Keusch et k Ida.
May, née Martin, k Neuchâtel.

15. Joliny-Harri k Wllly-Edouard Bove.
Rlghlni et à Marceline-Erika née Burgi,k Neuchâtel.

15. Michel-Wllly, aux mêmes.
15. Marie-Madeleine, à Paul-Edouaitl

Evard et k Madeleine-Uranie née Tissot.
Daguetrte, à Bôle.

15. Liliane-Alice à Jules-Samuel
Tschantz et k Lllla-Aimée, née Jacot, k
Valangin.

16. Anne-Marie-Cécile, k Renê-Henri Tl.
nembart et à Cécile-Georgette née Pop.
ret, à Neuchâtel.

16. José-André k Josef Seller et k Mar-
the-Henriette née Vassaux, à Neuchâtel,

16. Fernande-Edwina-Emma, à Karl-
Fritz Burger et à Olga-Lucia-Qulntina
née Bana , k Neuchâtel.

16. Jean-Pierre, à Louis-Alfred Barbe-
zat et à Maria née Vogel , à Corcelles.

PROMESSE DE MARIAGE
17. Johann Jaberg et Llliane-Georgette

GrandGulilaume-Perrenoud, les deux k
Neuchâtel.

DCCES
15. Marie-Emilie Saam, née Bachelard,

veuve de Paul-Louis Saam, née le 10
avril 1854, domiciliée à Boudry.

16. Yolande-Germaine Jacot. fille d"Hen.
ri-Ernest, née le 26 mai 1937, domiciliée
k Neuchâtel.


